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VÉTESSE : 15 à 20 milles à l'heure, O) 
d CONSOMMATION : 1 gallon de gaszoline pour 100 milles, Ce) 
A Monte sans difficuité une côte de 3) degrés d'inelinaison, © 
si Sans bruit ni vibration, 3 
14) Mavehe par tous les temps etsur n'importe quelles rontes, ® 
1e) Automobile idéal pour Aledocins, Real Estate agents, ete. @) 
1e: PRIX : #LO00,. (@) 
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De tous les genres et pour Lous les goûts, du léger chapeau 
+ L a 
de paille ou de toile au huge chapeaux de “eowhoy.? Tout 


à 
nas chapenux portent les meilleures marques de commerce : 
CHAPEAUX de paille et de toile, 50c à $2.00 

$ 

$ 

: 


“Rarrensav,” # BoisatiNu,” % STETRON.? 
LEGER CHAPEAUX de feutre, pour tous les temps, #1.25 à 2,50 
CHAPEAUX FEDORA, gris, noir ou brun, $2.00 à $6.00 
CHAPEAUX ‘*COWBOYS," brun, #1,75 à 57,00 


Notre assortiment de marchandises pour homme esb maintenant an 
grand complet et nous iivitons nos amis à venir visiter ce départe- 
Rent, 
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G. À. LEDUC 


Courtier d’immeubles 
80,000 acres de terres choisiss dans PA\berta, 
Tois à vendre dans Loutes les parties de Bu ville, 


Bureau avec C. HE. Gibson & Co, . 
vis-h.vis ln Banque de llontréal. 
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La question de l'alcoolisme devient 
plus que jamais d'actualité en notre 
méfaits, désastres 
même, que 1 consommation 
née de laleool cause partout dans ln 
société sont certainement dignes de 
la plus séricuse considération, Nous 
sommes un peuple jeune, il est vrai, 
mais il est grand temps de voir si 
l'alcoolisme avec toutes ses conséquen- 
ces, n'est pas en train de nous fuire 
perdre ces qualités de vigneur physique 
et intellectuelle qui sont l'apanage de 
la vraie jeunesse. ° 

1E serait malheureux de fermer ob. 
stinément'les yeux pour ne pas voir 
notre pire ennemi travailler sourde- 
nent perdre. L'ulcuolisme 
menace de devenir une plaie nationale 
au Canada, Dans notre sphère d’ac- 
tion bien humble àla vérité, mais 
grâce à notre carrière professionnelle, 
ct à des éludes spéciales, nous sommes, 
depuis an de là de quinze ans, le té- 
moin quasi journalier de Lous le mal- 
heurs qu'entraine l'alcool, pour les in- 
dividus, pour la famille, et pour la so- 
ciélé. Cest .notre faihle expérience 
que nons voudrions mettre au service 


pays, Les les 


irraison- 


à nous 


de nos concitoyens duns cette étude 
sur alcool et l'alcoolisme.  Puissent 
cos remarques qui s'adressent à tout 
hanume de Lonne volonté convaincre 
nus compatriotes de la nécessité d’or- 
gauiser, sans plus tarder, lu Intte con- 
tre ce fléau qui menace notre patrie. 

Nous trailerons done : De la na- 
ture de l'alcool, de son origine et des 
différents noms dont il s'afluble pour 
chpter noire confinnee, ainsi que des 
fulsifications que Pon fait subir aux 
divers aleouls Cette revue sera nôces- 
sairement assez rapide, 

Dans une deuxièine parlie, nous 
étudierons plus longnement les effits 
variés et plus où moins graves des pré- 
prations alcooliques sur les divers 
urganes du corps en particulier, par- 
cequece sujet es surtont de notre 
compétence, Nous montrerons, mais 
seulement en passant, los  désistres 
piulois irréparables que Faleoolisme 
cause dans les intellisences, 

Entin, en troisieme lieu, el dans nne 
esquisse rapide, nous verrons quels 
sont, les moyens que lexpérience dé- 
montre les imcilleurs pour little von- 
tre veite plaie qui menace de ruiner 
la race canadienne, uu tout au moins 
de lui faire perdre ces qualités de vi 
gueur physique ob intellecbuelle dont 
jusqu'à présent nous avons été si jns- 
tement fiers. 


T 


Qu'est-ee doncque Palcoo!? 


En Chimie nous apprend que  e'cst 
un produit de lu fermentation des sub- 
stunces ternaires qui les transforme 
d'ubord en sucre, puis en alcool et nci- 
de carbonique ; ce dernier s'évaporent 
peu à peu pour ne laisser que de lal- 
coul, Pour mieux faire comprendre 
la définition, nous dirons encore que 
cost le résultat de la fermentation de 
certains produits végétaux dont la 
classe dos graminées on des grains ob 
Je plus communément exploitée, 

A dire vrai, cette question de la 
provenance de l'alcool cest bien plus 
vaste que cela, car il n'y à peut-être 
pas de substance d'ou lon it ‘essayé 
de tirer de laluout, et malheurceuse- 
ment nous devons ajouter que trop 
souvent on à rôussi.  Jän cela Findus- 
trie moderne poussée par la soif tou- 
cb 
augmentation irraisonnée des débits 


jours grandissante des buvours 


Désiroz-vous sende la votre ? 


Nous Vendons de 


Dans cv cas, onvoyez-nous une description du terrain, des améliorations faites, 


Causerie Médicale sur l'Alcoolisme 


PAR LE Dr L. V. VEZINA, T1. D. L. 


«le boissons #est ingéniée À répondn 
à des demandes de plus en plus pres. 
santoes. Depuis PalBool de bois, di 
detteraves et de patates jusqu'à celui 
tiré des vicux chiffons, tout le règne 
végétal y a passé.” Une teinture ou 
essence quelconque pour changer le 
goût cb l’arôme, puis vous en avez 
pour tous les besoins. 

Muis vayons d'abords quels sont les 
alcools que l’on rencontre le plus com- 
munémen£ eb de quelles substances ils 
sont tirés Prenons le premier de 
tous, le plus répandu : le Whisky. 


Le Whisky 
Le Whisky provient ou est censé 
provenir de la distillation des grains : 
blé, avoine, orge ; le produit de la dis- 
tillation du seigle porte un nom spéci- 
al ; c’est le Zyr. Nous avons encore 


dans cette classe, le Zrish et le Scotch 


H'hisky qui, à vrai dire, ne sont que 
des whisky ordinaires dont le goût 
spécial provient de ce qu'on y a incor- 
poré une essence particulière pour 
donner le change. Le Whisky pur 
ou du commerce contient de 45 à 50 
pour ecnt d'alecol pur le reste étant 
constitué pur de l’eäu, des huiles es- 
senticiles, des éthers volatils, puis des 
traces d'acides acétiques, butyriques et 
valérianiques. 

Le Brandy, où euu de vie, on Cag- 
na, est censé provenir del distilla- 
on du jus de raisin, Ti 
55, par: cent, d’alcook, une 


lion des vins, 
contient 48 à 
hüile volatile, des éfliers ét'les mêmes 
acides que le Whisky ; de plus des ma- 
livres colorantes. 11 y a le Zrandy 
péle eb le Prandy noïr qui produisent 
Lous les deux le même effet : la eulenr 
pile provient de la mise en barils et ta 
caramel on 
Le 
est censé provenir de li distillation 
des baies de genièvre, vu. cest tuut 
sünplement du whisky auquel on à 


variété noire est due an 


sucre brulé qu'on y njoute, lo 


ajouté de l'huile de gemièvre, 


Nous disons que ces différentes bais- 
sons alsaoliques sont censées provenir 
du li distillation de el où tel produit 
végétal. Jin principe, cela esb vrai ; 
mais on pralique’el dans le connnerce, 
en est-il toujours ainsi? Malicureuse- 
ment non, elLconune nous le disions 
plus haut, on distille de tout pour 


jfuire cotto liqueur maudite. Ccrtaines 


boissons américaines de fabrication ré- 
cente sonb composées d’une série de 
produits incroyables. Nous voyons 
figurer, par exemple, dans une seule 
d'entre elles : pêcher, ananas, melons, 
fraises, framboises, groscilles, canelle, 
citron, sucre, glace pilée, le tout arrosé 
de Rhum et de Kirsh : soit douze pro- 
duits différents. Puis les alcools de 
hois sout aujourd'hui presqu'aussi ré- 
pandis que les aleuols de grains, ct 
nous verrons plus loin quelle catastro- 
phe cet alcoo! peut prodnire sur cer- 
tains organes, en particulier sur la vue. 
Nous ne mentionnerons qu'en passunt 
Palcool provenant des melasses ou si- 
rops, qui sous le nom harmonieux de 
bayasse où tord boyaux eb distillé au 
moyen d'appareils plus où moins sim- 
plifiés, menagait de devenir un peu 
partout une industrie quasidomesti- 
Pas de doute pour metbre l'éti. 
alcoolique ; 
Car si 
avoir, 
avant 


que. 
quelte sur ce proiluit 
c'était bel eb bien un poison. 

18 Whisky du commerce doit 
selon Ja loi, deux ans d'age 
d'être livré à ln consommation, que 
devait on penser de ces produits d'une 
conduite, chargés 


distillation mal 


d'huiles essentielles, et que l'on buvait 


eb nous pourrons la vendre, 


s Fermes. 


mm meme 
me rene 
ouvent au sorlirdu serpentin Nous 


levons féliciter les autorités d'avoir 
24 le main assez ferme pour inettre 
in à cette débauche avant que les dé- 
sais en deviennent ivréparables, 


Les vins 


Les vins contiennent de 10 à 19 
pour cent d'alcool. [ls se divisent en 
vins blancs et rouges, puis en vins: 
secs on sucrés, ces derniers n'ayant 
pas subi nnc fermentation complète 
contiennent encore du sucre, tandis 
que les vins secs ont subi l'opération 
toute entière, Les vins rouges con- 
tiennent en outre un principe astrin- 
gent, ontinairement à base de tanin 
La teneur en alcool est à peu près la 
même pour tous; cependant elle est 
un peu plus élevée pour les vins secs 

La Bière, le Porter contiennent de 
2 à 4 pour cent d'alcool, un principe 
amer et stimulant de l'estomac qui est 
censé provenir du houblon, puis lex- 
trait Malt. C'est évidemment 
la moins malfaisante des boissons al- 
cooliques, ct cependant nous verrons 
plus loin les mauvais effets quelle pro- 
duit 166 ou tard chez veux qui en font 
un usage immodéré. 


de 


Autres produits Alcooli- 
ques. 


Et maintenant est-ce tout ? N'y 
at-il pas d'autres sources où lon à 
chance de s'alcooliser sous prétexte de 
se médicunenter ! Que penser de ccs 
Panacées aux vertus curatives multip- 
les, de ces Rénovateurs où Régula- 
teurs de toûte santé délabrée ! Ouvrez 
uo3 journaux quotidiens. 
Voyez et lisez ces nombreux témoina- 
ges de guérison, avec portraits à Flap- 
pui, portés en faveur de tel ou tel re- 


grands 


mède breveté. Vous en avez pour 
tous les maux qui désolent notre mal- 
heureuse et naïve humanité. C'est 
pour le cœnr, c'est pour le foie, e’est 
pour les reins, c'est pour les hommes, 
c’est pour les femmes ; et le même re- 
mède sert pour loutes sortes de choses! 
Véritables philtres de santé, aux noms 
barroques destinés à remplir le gousset 
de certains exploiteurs sans vergogne, 
qui paient au poids de l'or la complai- 
sance coupable de nos journaux pour 
ces maitres charlatans ! Eh bien ! 
voyons un pou ce que contiennent ces 
préparations, et à quoi cest due leur 
prétendue puissance curative. Le 
Bulletin Sanitaire No, de Maui 1904, 
le titre : Hntrainement à li. 
vrognerie, contenait qui ‘suit: 

“Les chiffres que nons publions ci- 
dessous sont extraits de PAnalyst, 
publication du Conseil du Massachu- 
rescigner ecux qui 
Ces chiffres indi- 


sous 


ce 


setts, pour sc 


dosent eux-mêmes. 


quent le pourcentage d’alcual dans 

chaque préparation. 

Lydia Pinkhams's Vegetable 
Componnd 20.9 

Pain's Celery Compound 21. 

Gulden’s Liquid Bcef Tonic 26,5 


Ayers Sarsaparilla 


LHood’s ss 
Dana's “4 
Peruni 


Buker’s Stomack. Bibteis 
Burdock Blood Bitters?”. 


Wiunors Nufe Tonic °°° 


t 


Richudsou’s Concentraled 


Sherry Wine Bilters 47,5 
{A snivre) 
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ALBERTA AGENCIES Ltd 


Voisin de Et nouvelle batisse de Ta Banque des Marchands 
DT AGENTS POUR LA LIGNE TRANSATLANTIQUE PIIANEAISE, ARE 


. : Venez nous voir pour vr' « 
[lu cp "| er 

- un L Le Chapea: ut 

CC et di .u1Ÿ CN 


De 25e. à 52,50 


__  S. Fr. MAVER 


Le 


Une Règle 
à Suivre! 


Achetez tout ce dont vous a- 
vez besoin en fait de Papete- 
vie, Librairie et Fournitures 
de bureau À notre magasin. 

Nous avons un assortiment 
complet, etnosprix sont justes 
VIENT D'ARRIVER 

un lot d'Articles de Sport. 
telles que Base-ball, Mitaines, 
Balles, Masques protecteurs, 

Ceintures, ete,, etc, 


ÉPrnicus CL  CZNOUS voir. 


Edmonton Music Co. 
0 L. G. PICARD, Prop. 


s Avenue Jasper Edmonton 
{e) S 
0000000000000000000 0000000000 00000000 € 
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raser & Co. 


Limited 


The Exchange D. R.F 
Mart Company, 


SUCCURSALE 


EDTIONTON FULLS 


D'EDMONTONX, 


voisin de l'Hotel Grandview, Fubricants et Marchands de 


, . , tous matériaux en épinette, 
À l'endroit nommé ci-dessus vous . 
Châssis, Portes, Lattes, Chaux 
Ete, 


La plus grande importation 


pourrez acheter, vendre ou échanger 


n'importe quoi: voitures, montres, 


harnais, bijouteries, vaisselle, or et 


. . . des bois de la côte du Pacifique. 
argent, instruments de musique, livres, 


images, enfin tout, Vons pouvez ob- Les commandes exécutées 
ë 

tenir un prét on du comptant, à une promplement. 

minute d'avis, si vous vous trouvez msn 


» 


‘cassé, Ou encore, vous pouvez 


nous laisser cet objet d'ont vous n'a-|Tel. au moulin : SA 
vez plus besoin et nous le vendrons à |[Tel. en ville : 5B 


commission, où vous donnerons du 
Le “ Lumberman's Telecode" 


complant de suite. n 
est en usage. 


allier & Aldridge | W. H. CLARK & Co. 
Fruitiers, Manulacturiers de Limited 
Boulangers. CHASSIS, PORTES, MOU- 
* Confiseurs. LURES, Etc. 


Marchands de 


BOIS de CONSTRUCTION, 
LATTES, BARDEAUX, 
CHAUX, POIL, Etc. 


Manufacture et Bureau: 


Sacs videside farine, 24 pour $1.00 


Nous payons argent 
comptant pour les 


œufs. Ome. Ruc Ouest, Edmonton 
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CRAFTS & LEE 


COURTIERS D'IMMEUBLES, 
EDMONTON, 


| ALBERT 
Fermes et proprittés de Ville. 
Achotdes et Vendues à Commission. 
Ecrivez vu venez à nos Bureaux. 


Téléphone No 114, Boite Postale, 242, 


nn ebemionin eme are 


GEORGES LALONDE  : 


MARCHAND TAILLEUR 


Mr, Lalonde ost un tailleur de beaucoup d'expérience, acquise dans les 


grandes Maisons de » ontréal, New York, Chicago et San Francisco. 


Mages’, 3 portes nord de McDougall & Secord 


VIS P 


MW, H, Martin, sellier, vient de déménager 


|A 


st boutique et son magasin dans l'établissement 
situé sur la rue Jasper, À quelques pas à l'ouce & 
de li nouvelle Banque des Marchands, presqu'en 
face de l'Hôtel Victoria, 
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NOUVELLE PHARMACIE. 


Notre nouvelle pharmacie, située sur la première rur, on face du Collège 
Alberta, ess maintenant ouverte, ‘ 

Nous {enons toutes espèves de médecines brovelées, que notis sommes 
posilion de vendre meilleur marché que partout ailleurs. 

Aussi un assortiment complet d'articles de librairie, bimbloterie, toilette, 
ete, des meilleures maisons d'exportationstrnnenises, anglaises, etaméricaines, 


Nous invitons cordialement les compatriotes à nous frire une visite. 


ST-ALBERT PATENT MEDECINE Co. 


NS 
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Charcuterie d'Edmonton 
RUE JASPER 
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J. H. Morris & Co. 
É 
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Magasin à Départements 
Assortiment complet de MARCHANDISES SECHES 
Une attention spéciale est portée au Département des 


VETEMENTS DE DAMES 


Seuls agents pour ® Fit Reform ” Vétements pour hommes. 
* Rnit to fit” vêtements de dessous et * sweaters ” 
“ Keaths Conqueror * Chaussures pour homines 

+. { “ Empress ” Chaussures pour dames 


Le meilleur et le plus grand assortiment d' DUT on en ville 
Livraison prompte et gratuite Tél, 


000000000000000000000000000000000000000000€ 
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LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI, 
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CH RONI UE Eu général, les facons ‘ tailleurs,” 
: ‘ Q ° onées de pli larges où étroits dans le 


sens verticul et descendant jusqu'à 


Ce] 


Les Blouses 


ceinture, sont pou avantageuses aux 
{nilles trop développées ne Hattent pas 


| 
| davantnges celles qui sont plates : elles 


ont, d'ailleurs, le Eort de ne pas habit. 
ler en .quelque étol'e riche qu'elles 


Ainsi que chaque été, In blause vient 
saient faites, * 


de sortir victorieuse de l'annuelle bn 
taille qu'on lui livre, 
iPontes les femmes économes savent 
quel précieux appoint est ln blouse, 
Pour parer à loutos les éventunlités 
nous la trouvons prète À nons rendre À 
winee que l'ouvrier fronce, ajoure fb 


avvie : \ 
taus les services possibles : rnic et bouillonne comme Mit s'agissail delle 
ghnple avec la jupe tailleur, elle s'élé. LE ainte mousseline." 


sont sensiblement  nssoapliest nos 
grand'mères ne reconnaîtraient plus le! 
Velours de jadis à plis épais, droits ct 
thajestuoux, dans le tissus souple et 


CE008020%8096620998H09800008000%969C0008000090609088 


Les Odvssées 


++ 


Dans le calme des nuits les eaux ont reflété, 
Sans jumnis se lasser depuis le vivil Iomère, 
Dés astres qu'en ses chi anfs le poète énumère, 
L'éclat mystérieux, L i peusive beauté, 


lei même où passait Ulysse contristé, 

D'autres nnvigiteurs sillonnent l'onde amère, 
Et chacun porte en soi la rêv eoudachimère, 
Etr Ourse et le Houvier ini donnent leu. clarté, 


Ulysse connaissait le fou de chaque “toile ; 
JEattachait au mit sn frigsonn: unte toile : : 
Les souvenirs mauvais fui tient l'espoir vainquenr 


| . 

Et d'autres comme lui vont, ayant sur la tête 

Les foux étincehints des étoiles en fête, 

Et lainour du foyer, vivnge, au fond du coeur, 

MuME G, GOYAU. 
(Lucie Félix Faure.) 
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t 
gantise et sait devenir soyeuse ctriche 


Depuis quelques années 1és étuffes so |éléanntes et pratiques : 


tire groupes de plis fins, 8 


JUTN 1906 


Les devants blousent moins que'-ña- 


guère, on fuit des blouses bien tendues 


tandis que à autres. ont des boulants 
iuodérés ; ; quelques uns se plissenL de 
travers ct finissent en pointé, style 


Hemi DE Patttees, à taille, courte, 
prennent dos allures empires : ces 
blouses ,ultra-chies demandent une 


coupe impeccable et une taille bien 
moulée, 

… Les nuunehes, elles, sont en anarchie, 
si j'ose plicer ce mot dans un article 
de.ehiffons, ‘La Silhouette géhérale esL 


en © 
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Vos Epargnes 


mare 
s “ 
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:_ _:.... Securité 


Cette Crée one à tous un lien sûr pour touts épargne " 


Paus gegenphes QUADRE POUR CENT De 


mjustée dudlins, aveclvers l'épaule, une lt. r. ‘ 
3 : : " bus 


envolée de larg envergure, La fantai- 
sie la plus libre est laissée pour. Ja gom- 
pliqnation de volants, br 1ssard et on- 
gngeuntes, 

Voici, pour aider au choix de nos 
lectrices, quelques modèles de blonses 


. lo Blousc:èn lainago gtis Argént. 


| Les devants et le dos s'ornent de qua- 


s'arrétant à 
lu hauteur de la poitrine, et séparés, 
par des bretelles où bandes piquées, 


agrémentées de motifs en parssemente-| 


rie, . 

Les manches à double ballon sont 
terminées par un haut poignet plat, 
garni d’une hande piquée formant pa- 
rement. Ccinture et col drapés. 

20 Blouse habillée pour jeune file 
de [6 à IS ans, en pongé de soie eré- 
me. Le corsage est entièrement rocou- 
vert de plissés, hauts de + pouces, or 


né d’un grand empictement (Yoke) à} 


col droit composé do biais de soie re- 


liés par des points ajourès eb agrémen- | chantillons, de bain, et toutes les améliorations 


té de motifs en dentello ; cet empiè- 
cement est doublé de mousseline de 
soie. Les manches sont vailées de 
plissés et garnies d’une double maiché 
coupée en forme.ot terminée par un 
entre-deux. Ceinture drapéc en soi 
Pampadour. 

3o Corsage en linon rose. L'empiè- 
cement de dentelle ficelle descend un 
peu bas, déssinant trois festons : un 
ruban étroit de tulle blanc, brodé rose, 
cache la monture d'un haut, volant de 
dentelle ; ; des boucleties de velours 


noir s'étagent sur l'empiècement et jen 


du feston du 
volumineux. 
du coude 


forment à l'extrémité 
milieu, un chou assez 
Manches s'urrôtant au-dessus 


Les scies et les lainages sont d'une par un bracelet de velours, avec vo- 


peut RCCOREUCT Ja jupe à traine du | légèreté telle que l'on peut les travail. |lant de dentelle. 


soir, Et,ce ce n'est pas un de ses moine} ler comme on le désire, mais il est sage 


dres inérites de n’étre déplacée nulle | de se 


appeler que ces tissus, dn soie | mée. 


4o Blouse-boléro en taffetas gris fu- 
Empièeument en dentelle xc- 


part, et de permettre d'user les jupes 
des cestuines, dont les corsages se dé- 
faichissent si rapidement. 

:iRedisons encore, à propos des blonses, 


surtout, nériens, transparents où pen naissance ou ent braderie sur tafletas 
cireuler le plus léger zéphyr ne présen- blanc. Urc bande piquée remonte lé- 
tent point de gnrantie de solidité,aussi | gbrement donnant. à cet empiècement 
ne devisit-on pas réchercher des fa-|la forme d’un V renversé. Le bas du 


Se chargera des 
‘impressions de 


toutes sortes. 


À des prix très raisonnables, 


ŒÆ— ADRESSE ff 


Boite P. 25, EDMONTON. 


34 


Fruilleion du ‘ 


LE BOSSU 


avec ces messieurs. Chavernv, dégrisé, 


PO rest? 


Courrier de 


point blanc ensanglanté ; 
“acontait de nouvear Fhistoire de Pam- 
phithéätre du Val-de-Grâce, . 

— Mais tout cela est infâme ! dit Cha- 


| ——OT— verny en poussant droit à Gonzague : 

LE PETIT PARISIEN mais il est évident qu'on parle d’un 
LR homme assassiné, 

(Suite} — Hein ? fit le bossu en feignant un 


étonnement profond : d'où sort celui-ci? 

Jocardasse, insolent et imoqueur, 
présentait en ce moment son verre à 
Chaveruy, quise détaurna uvec hor- 
renr. 

—Palsunblen ! fit encore Esope IL, 
ce gentilhomme me parait avoir de 
singulières répugnances. 

Les autres convives étaient muets. 
Gonzague mit sa main sur l'épaule de 
Chaverny. 

—Prènds garde, cousin, murmura-t- 
il, tu as top bu, 

— Au contraire, monseigneur, flt I- 
sope II à son oreilie, je tronve, moi, 
que le cousin n'a pas bu assez. Croyez- 
moi, je m'y connais, 

Gonzague fixa sur lui son œil sonp- 


conneux. 
Le bossu riait et secounit Ia tête 


cotuime un hoinme sûr de son fait. 

—C'est bien, dil Gonzague; tu as 
peut-être raison ; je te le livre, 

—Merci inonseigneur, répandit so- 
pe. 

Puis, s'approchant du petit marquis, 
le verre à li main, it ajonta : 

—HDéduignesz-vous aussi de trinquer 
avec moi ? C’est une revanche, 

Chaverny se mit à rire et tendit son 
verre. 

—A vos noces, beau fiancé ! 
le bossu, 

Tis s’assirent en face l'un de l'autre, 
entourés déjà de parrains et juges du 


— An bossu ! au bossu !l'crin le che 
en riant : vive le hossu ! Lo 

Hh} eh! messieurs, ft celui-ci 
avec simplicité ; quelqu'un qui ne con- 
naîtrait pas comme moi votre vaillan- 
ce et qui vous verrait si joyeux croi. 
rait que vous avez eu une belle peur, 
Mais que veulent ces déux braves ? 

I montrait, devant la porte close de 
la galerie, Cocardasse et Passepoil im- 
mobiles comme denx statues. Îls a- 
vaient l'air triomphant. 

—Nons venons apporter nos lêtes, 
dit le Gascon hypocritement. . 

—Frappez ! ajouta le Normand, en- 
voyez deux âmes de plus au ciel. 

—Réparation d'honneur! s'écria 
gaiement Gonzague ; qu'on donne un 
verre de vin à ces braves ;/ils trinque- 
ront avec nous. Ê 

Chaverny les regardait avec ce dé- 
goût qu'on a en avisant le bourreau. ff 
s'éloigna de la tuble quand ils en ap- 
prochèrent. 

—Sur ma parole ! dit-il à Choisy, qui 
se trouvait près de lui, je crois que, si 
ce Lagardère fut venu, je me serais 
mis ave Ini. 

Chut ! fit Choisy, 

Le bossu, qui avait entendu, montra 
du doigt, Chaverny à à Gonzague et lui 
demanda : ; s 

Monseigneur est-il bien sûr de cet 
homme-là ? 


—Non, répondit le prince, 


sécrin 


cf 


Cocardasse et Passepoil trinquaient 
t 


les écoutail, Passepoil parlait du pour- 
Jocurdasse 


NS : : 
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: 7, : : : ue le blanc cst grand favori ; ‘ on lui 


grand avantage de sharmoniser 
HA è toutes fes nuances, ‘ 
he blouse blanche où créme se net |S 
tout” aussi hien avec une | iupenoire, une 
jupe blanche, qravec une jupe grise, 
bleue où rouge, on ue saut&ié on dire 
mutant des tissus de couleur: en uni,en 
fantaisie il importe de choisie suviunr- 
ment pour que le tout.sè marie agréa- 
blement stns qu'il v ait de heurt, 
Quel choix, quelle imaulliplicité de con. 
leurs, de façons, de garuitures ! Linons 
derus, pongé, coupés d'entre-deux, 
mousselines blanches rélaussées de va- 
lenciennes jautnes, sur, talfetas dans 
Îles nuances pâles où vives, il semble 
qu'on ait qu'à étendre li main pour 
trouver la blouse idéale, et cependant 
rien n'est pins difficile si Pon à pas le 
goût très sûvet une connaissance par- 
faite de son physique. Telle blouse Qé- 
licieusement froufroutante à lt nain 
engoncera une taille nn peu courte, ou 
donner: à celle-ci une déplaisante allure 
de laisser aller. E 


te auLre e tuinte, lue Roue junais el 


camp. Le duel bachique reconuriençnit 
entre eux, 


Dans ce salon. où l’orgie avait fait. 
long feu jusqu'alars, chacun avait un 
poids de moins sur le cœur, un poids 
énoume, Lagsardère était mort, puis- 
qu'ilavail mianqué à sn parole fanfi- 
rone, agnrdère vivant et désertant le 
rendez-vous assigné, c'était l’impossi- 
ble. | 

Gonzague tui- -même ne dontait plus. 
Et, s’il ordonna à Peyralles de faire 
une ronde au dehors et d’inspecter les 
sentinelles, c'était excès de prudence 
ilulienne. Précaution ne nuit jamais, 
Les estafiers échelannés at dehors é- 
aient payés pour la nuit entière. I 
n'en coftait rien de les laisser à lei 
poste, Plus on avait eu pour, plus on 
étail joyeux. C'était le vrai commen: 
cement de la fête. L'appétit naissuit, 
lu soif uusst, La gaieté refoulée faisait 
invasion de toutes parts. Tubleu ? nos 
genlilshommes ne se souventient plus 
d'avoir tremblé ; nos financiers éluient 
braves comme César, 

Cependant, à tout ridienle comme à 
toute faute, il faut un bone émissaire. 
Le pauvre gros Oviol wvait été chaisi 
pour victime ; il expinit kx polironne- 
générale, On le harcelait, on le pillait ; 
tous les frissons, toutes-les pâleurs, 
toutes les défaillances étaient accumu- 
lées sur sa téte. Oriol, seul avait treumn- 
blé ; ceci fut bien convenu entre: ces 
messieurs, 1 se débattait comme tin 
beau diable, eb proposait des duels à 
tout le monde. 

Ces dames ! ces dunes ! criait-on, 
pourquoi ne fait-on pus revenir ces du- 
mas ? | 

Sur un signe de Gonzague, Nocé alla 
ouvrir ln parte du hondair, Ge fut 
con euue nude d'oiseaux s'élançant 
hors de li volière, Elles cutrèrent, par 
lant toutes à la lois, se plaingnant de 


côns (rap compliquées, 


boléro £e monte à larges plis cb l'our- 


La blouse de soie est de tontesla pins |let imite, en sens contrt aire, le mouve- 


élégr: into, mais comme nons venons de ment de lt bande. Manche d’un houf- 


le dire, elle n et pas d'un bon usage, 
on ne peut guère la porter que pour 
s'habiller, 1est indispensable de pos- 
sèder quelques uns de ces pratiques 
corsuges en étofte plus résistantes. Ponr 
la demi-s tison, on préfère volontiers 
lu flanelle et le petit drap; les tissus 
fañtaisies, choisis avec goût, sont pen 
salissants, Pour l'été, méfions-nous des 
piqués, des coutils, des étoffes fiçun- 
rides, si séduisantes soient-elles,elles ne 
sont pas fraiches étant trop lourde par 
leur adhérence. Les taffetas deman- 
dent une doublure de soie aussi forte, 
sinon plus que lui-même, ce qui équi- 
“aut à un double corsuige, Ces remar- 
unes de sont pas À dédaigner, rien 
n'est désigréible comme d'étouller 
sous nn vélement créé pour respirer À 
son aise, ce qui se réalisera par les 
Hiouses de linou, de mousseline et de 
tissus légers dont nons parlons plus 
haut, 

En ce qui concerne les facons, les 


blouses, connme les corsages, suivent 
li mode de très près. 


fant modéré, recouvert d’un haut vo- 
[ant plissé et formant double manche. 
Poignet au coude, en dentelle où hro- 
deric. 

MAGALT, 


"+ 


# 


£g- 


ie 


À travers la v 


e 
+ 
MADAME GEORGES GOYAU 
+ 

Avoe son visage calme, souriant, ses 
ANEITAN d'un gris tres doux, ses toilettes 
d'une élégante simplicité, généralement 
d’une tonalité grise, Lucic- -Pélix f'aure. 
la fille de l'ancien Président de la Ré- 
publique Française, est de celles vers 
qui, spontanément, se tendent les mi- 


gaons visages d'enfants qu'un soudain 
émoi bouleverse et qui possèdent le 


Ia longue atiente, riant, criant, minau- 
dant, 

Nivelle dit à Gonzague en montrant 
dona Cruz : 

— Voici une petite euricuse! je Pai 
ariichée dix lois au trou de la serrure, 

—Mon Dicul répondit le prince inuo- 
cemment, qu'aurait-elle pu voir ? Nous 
vous avons éloignées, charmantes,dans 
votre propre intérêt, Vons n'aimez pas 
les discussions d'affaives. 

—Nous a-t-an rappelées pont quel- 
que chose ? s'écria ln Deshois, 

—st-ce enfin la noce ? deinanda la 
Fleury. , , 

EL Cidalise, prenant d'une muin le 
menton brun de Cocaudasse junior, de 
Fautre la joue vrougissunte d'Amuble 
Passepoil, fit cetle question : 

—Æxt-ce vous qui êtes les violons ? 

—Capédédion ! répliqua Cocardasse 
roide connne un piquet, nous somines 
des gent ilshomines, Ja belle, 

. Frère Passepoil tressnillic de ln tête 
aux pieds au contact de cette main 
douce qui avait bonne odeur, [l voulut 
parler, la voix Hi marqua, . 

—Mesdiunes, disiit cependant Gon- 
sague, qui baisait le bout des doigts 
de donx Cruz, nous ne voulons point 
avoir de secret pour vous, Si nous nous 
somimps privés un instant de votre pré- 
seuce, c'était pour régler les prélimi- 
naives de ee mariage qui doitavoir lieu 
cette nuit, 

—C'est done vrai! s’écrièront d'une 
inûnie VOIX toutesees folles ; 
lons voir ln comédie ? 


Gonzague profesta d'un geste, 
—11 Sarit d'une union sérieuse, pro- 


nonen-t-il gravement, comme si le lier 
ane et leptourage ne lui donnaient 


pas d'avance un suffisant ‘démenti, 
Hse penelia vers déita Guns eb njou- 


ta : Mot 
— [est temps d'aller prévenir votre 


iinie, E ! 


nous al- F 


Dona Cruz le regarda d'un air in- 
quiet. 

— Vous uravez fait une promesse, 
Monseigneur, murnurm-t-elle, 

—Tout ce que j'ai promis, je le tien- 
drai, répondit Gonzague, 

Puis,en reconduisant dona Cruz vers 
fa porte, il ajouta : 

—ŒEile peut refuser, je ne mi en dédis 
point ; mais, pour elle-même el pour 
un auire que je ne veux pas nommer, 
souhaîïlez qu'elle accepte, 

Dona Crus ignorait le sort de Lagnr- 
dére, et Gonzague coinptait Ih-dessns. 
Doux Cruz ne pouvait pas mesuref, la 
profonde hy pocri isiedece tartule païén, 
Cependant elle s'avrôta avant de pas- 
ser le seuil. 

—Monseigneur, dit-elle avec nn ac- 
cent de prière, je ne doute point que 
vous n'ayez pour agir des molifs no- 
bles et dignes de vous, mais ce sont de 
bien étranges choses qui se passent de- 
puis hier, Nous sonimes Ft deux pau- 
vres jeunes filles,et nous n'avons point 
l'expérience quil faut pour deviner Ies 
énigmes, Par amitié pour moi, mon- 
seigneur, pur compmssion pour celle 
pauvre enfant que j'aimeet quise dé- 
sole, diles-nioi un mot, un mobqui ex- 
plique, un seu) nrot qui puisse m'éclai. 
rer el servir d'argniment-contre ses vé- 
sistances. Je seruis.bien forte, si je 
pouvais lui dire en quoi ce mariage 
peus sauvegirder ke vie de celui qu'elle 
aime, | 

‘Gonzague l'interranpil. 

—Nhuvuz-vous pas confiance en moi, 
dons Oruz, ditit d'un ton de teprache, 
ebua-telle point confiince en vous ? 
J'affieme, vons eroyez # affiinez, elle 
eroiva. TIGE fuiles vite, acheva.t-il on 
donnant à ses paroles un accent iupés 
ricnx ; je vous attends, ' 

Isa eü doux Graz se retira, fn ce 
moment, un grand tiiunulle se faisait 
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Mais it avait l'habitude de ces joutes, 


| hs Nous faisonsune spé 
cialiié dos ILARIL 
LEMENTS de 
: GARÇONS 
o 
Complets, twced, 
À nouveaux patrons, 
de &4.50 À S5.50 
L] 
Valeurs spéciales 
dans les IABILLE 
MEMTS d'HOM- 
AUES, 


EDMONT ON CLOTHING Co., Ltd. 


mr en 


ein ee mme ces eee ne ue à eee noce 


PROTEER 


een 


que autant que le vin, Tout chapion 
de La bouteille doit Gre inuct.dans une 

rencontre sérieuse, Voyez les poissons! 
Les chances semblaient étre Qn côté du 
côté dn petit marquis: "? 


dans le salon, Ce n'étaient que ela- 

meurs joyenses et retentissants éclats 

de vire. 
—Bravo.Chaveny 
—Hardi le bossu, evitient les autres. 


disaient Jes uns, 


t 
je ve 
a verre de Chav veny était plus (Cent bistoles pounrt Chaverny, cri 
+ Navailles ; le bossu va retourner sous ‘ 
—Ne trichons pas. G est un combat | es manteaux ‘ 
« D) L AD 


 inort. st ". 
Et les fenumes : L 
is vont se ner, ils sont. fous: 

— Ce petit hossn estun diible, 
$ ia autant d'actioñs bleugs qu'on 
le dit,murmunrn ja Nivelle,moi, d'abord, 

Jj'aitoujours eu un faible our les ‘hus- ; 

ÊUE : “ho, Si 
—Mais voyez, tone ce du ] "abot-l 

bent, ‘ L 

—Donx enitonnoiré, doux madtrépo- : 

ver, . . 

—Deux gout vos. | javo, Gnceraye 
Hardi, le bossu. Deux abiues. 
Hs étaient Ià en face l'un. de Pautve, 

Esope LE, dit Jnnns, et le petit marquis 

entourés d'un ecrcle qui alinit toujours 

s'épaisiissunt. C'était Ja seconde lois |. 
qu'ils en vennient anx mains. 
L'invasion des mœurs tngluises, qui 
date de relte époque, ‘hvait mis à Ja 
mode cos tour nois del bauteille. | 


Je tieus Uviposia le bossu,qui chan 
cela su, son l'auteuil. 

—Mon portefeuille pour ‘le marquis D 
ta Nivelle, qui vit cola, 

- “Combien dans le portefeuille ? de- 

india Æsope 71 entre, deux lampées, 

Cinq aelions bleues... toute ma 
for tune, hélas, 

.,-de les tions contre dix L's'écria le 
hossu ; paszcz du vin. 

_ Laquelle aimerais Le mieux ? 
Hiurmura, Pissepoil À l'oreille de son 
noble ni. 

Ji vegardn tour à tonv Cidnlise, Ni- 
vêlle, Fleury, Deshois et les autres, 
-eLé péduïré il va se noyer, vivadiou ! 
répondit Cocardasse junior, qui ne 
“auittuit pas fes yeux le Logsu, du n'hi 
jamais vu qu'un seul chonme boire 
cotnme cola. 


Esope ii quitta son siège ; on eut : 
qu'il allait tomber Miidil s'assil wait- 
lavdement suv In napje pronienant À à 
He Fondé ,Son rogarel cynique ob moe ‘ 
queur 
:— N'avez-vous pas de plus grands 
vertes ? s'écrin-L-il en jetant le sien au 
loin, Ave ces coquilles de noisettes, 
nous pourrions resté là jusqu'à dumuin, 


, 


ii 


Auprès d’ eux ‘une déhzaine’ de: {la- 
cons vides témoignnit. des vaiants 
cotips portés, où plutôt avalés de” part! 
el d'autre, Cu we Dy était Jivide ; SOS 
poux. déjà injecté do sing, scinbläient ‘ 
vouloir s'échapper de les arbilrus, 


(l'était, malgié l'eégnuee du se Laille 
celte poudee apucité apparente dé son, Ê st . 
estomau, un-buverr redoutable, Ofuel et 4 … 
conptait plis ses exploibs. Le Lossu, 
BAL uontraire, montrait ui lent. nié, 
Ses yeux brillaient d'un éclat: exbnov- 
dinaire, Fs'agiluit, fi purlaibts ce qui 
es, conte chacun sait, une condition 
mauvaise, Le bavardugs: enivre pres- 


#5 PRIOMPHE DU ROSSU 
c'e était encore cette chaunbre du ve 
de- chats fe où naus avons vu Aurore 
ob dônu Cruz, aux premières heures 

. “ 
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bur 


DANS L'OUEST 


DE TORONTO À EUMONTON 


CT | 


La compagnie du chemin de fer 
Canadian Northern a déposé au dépar- 


dernes salons de déritisterio qui soient dans l'Ouest, Avec nos méthodes | tement des chemin de fer, h Otliwa, 


nouvelles et instruments électriques, nous pouvons faire Loutes sorLes d'opéra- 


tions dentires absolument sans douleurs. 


Notre formulo pour l'extraction des dents sans douleurs est connue 


YORK DENTISTS ”. 


seulement des 


NEW 


Spécialité de ‘ Couronnes ?” 
et de ‘‘ Ponts, ? 


NN 


| ct de plus artistiques, 


_ DENTIERS —. 


Nous offrons, 


cinquante pour cent moilleur marché que les prix ordinaires. Nous faisons 
ect offre pour faire connaître nos méthodes srientifiques, 


Nos dentiers brevetés à chambre 
hèrent absolument dans la bouche, 
pendant les prochains GO Jours, 


5 couronnes el ponts en porceliine où en or sont des plus durables 


a 


de faire toute opération dentaire à 


tserx donnée pour les travaux que nous ferons. 


Consultations et ex 


amens GRATIS. 


‘NEW YORK DENTISTS ” 


den divin de comprondre ces pelites 


ânes en éclosion. 


Pendant que d'autres femmes d'éli- 


tes créaient ce mouvement féministo, 


qu'à pour bub de guider dans ieur vie 


d'isolement cclles de leurs sœurs qui 


privées d’un Fayer où elles trouveraient 
les joies du cœur, ont cependant droit 


à leur place au soleil ; Lucie Faurein- 


clinait son cœur tt sa grande intelli- 


gence vers Île premier degré de Féchel- 
le de vie. 

Aux jours brillant de l'Elysée, elle 
aimait à réunir les bambins des plns 
humbles fonctionnaires duns des parties 
de jardin, qui laissaient aux jeunes 
invités des souvenirs tenant do la fée. 
rie, C'était elle qui soisnnit, de ses 
mains légères et doutes comme des 
mains de mère, les suites des parties 
trop ardentes de cache-cache et, le pe- 
tit républicain en herbe, tremblant, 
wosant pleurer, n'était pas éloigné de 


prendre pour une reine, la fille du 


Président ! 

Fans son intime fréquentation de 
l'enfance : après avoir plongé si sou- 
vent ses yeux au fond des yeux clairs, 
elle acquit k certitude que dire : “cet 
âge est sans pitié ” exprime une idéo 
fausse Dès lors, ‘elle réva' de somer 
dans ee sol vierge, la graine de bonté : 
de fre aider l'enfant par l'enfant. 

Avec une ardeur el une enthousins- 
me que ses dcrils laissoñt paraitre à 
chaque ligne, Lucie laure fonda L'U- 
mien Fraternelle des Enfuñts de Fran- 
ce. Elo mit en contacb les riches ct 
les puuvres, Ab donner aux uns un 
peu de leur snperllu, pour leur appren- 
dre à étre utiles, à ne pas voir la souf. 
france sans avoir pitié. De toutes sos 
œuvres, c'est celle qu'elle préfère. 

Plus réceminent, et devenue Mada. 
me fi, Coyau, olle fut organisatrice 
d'an congrès à Liôge. Son rapport, 
un chef d'euvre de sensibilité mater- 


2 RÉ 


que, 


rité. 


cette charmante femme, 


M. 


—— À. 
Recettes pratiques 


SAUCE BEARNATSIE 


Melle dans une cussorole quatre 
jaunes d'œufs, quatre cuillerées d'huile 
d'olive, quatre cuillerées d’eau, une 
cuillerée de vinaigre, sel, poivre ; mê- 
loz bien Je tout ensemble, faites pren- 
dre sur cendre Chaude en tournant 
jusqu'à consistance con enable, 

Cette sauce, trés prompte à faire, 
excellente avec les côtelcttes de mou- 
Lon, le rosbifs el les biftecks doit étre 
faite avec beaucoup de précaution, cb 
doil avoir l'épaisseur de lu sauce ma- 
yonnaise, 


SAUCE HOLLANDATSE 
4 


j Mettez dans une casserole 125 gram- 


nelle, portait sur les movens D ratiques | mes de beurre, plein unc cuillère à ca- 


de faciliter an petit arrièré, anormal, 
une pente moins aride.pour arriver lau 
niveau des autres, lui ouvrir plus lar- 
4° la voie intellectuelle et lui en faci- 
liter l'accès, 


fé de vinaigre et doux cuillerées à bou- 
che d'eau froide, sel cb poivre ; passez 
sur Li cendre chaude et tournez avec 
une cuillère jusqu'à co que le beurre 
soil fouclu. ‘ 


spéciale 


Une garantie écri- 


Sans réserve, Madame (, Goyau se 
dépense de crur et d'intelligence. À- 
près s’étro penchée vers les tout-petits, 
l'orcille encore emplie de leur gazouil- 
lis, elle prend la plume, et des limbes |. 
de sa puissante pensée sortent des ou- 
vrages d’une haute portée philosophi- 


Outre une savante dissertation sur | 
les femmes dans l’œuvre de Dante, elle 
a écrit une étude comparative do l'âme 
puïenne et de l'âme chrétienne, les tris- {compagnie du Grand Tronc Paciffque 
lessos de Pune en faco des espoirs de l'on est venu a des arrangements acc 
l'autre, qui, nous révèlent la croyante 
ct le point d'appui de sa grande cha. 


Et, comme si tous les dons se trou- 
vaient réunis chez Madame Goyau, 
l'amie des enfunts, cost uussi poète. Le de la rue Water ct. rue Main: où" se 
sonnet que nous publions dira micux | trouvait autrefois la gare d 1 Northern 
que ma prose le cœur et le talent de P ? 


construite de Sudbury. Ont. à Kashn- 
howée. a l'ouest de Port Arthur, où 
elle ferait conneëlion avec - ligne 
actuelle du €. N, R. La longeur de 
cebte ligne sera de 500 milles, eb relic- 
a Hdmonton à Toronto. 


Lundi malin ont eu lieu les funé- 


railles de Madame Kirkpatrick épouse 
bien aimée de M. GR. Kirkputriek, 
gérant local de ki Banque Impériale, 
décédée vendicdi dernier. Le service 
fub chanté par le Révérend Père: Jan, 
assisté des RR, PP. Hétu ot Rosen- 
thul, comme diacre ct sous-diacre. 

Un grand nombre d'amis assistaiont 
à ce servico d'une personne convertic 
à la foi catholique depuis un an à pei- 
ne, ° 

Le Counniin offre ses plus sincères 
condoléances à la famille en deuil. 


GARE CENTRALE à 
WINNIPEG 


On annonce oflicicllement que la 


lle Can. Nor. Ry pour l'établissement 
‘d'une gare centrale à Wihrifieg: Ln 
nouvelle gare sera sir’ l’einplacement 
possédé par le Can. Nor. Ry'au coin 


Fr 


acifique. | pee 
PRINCE ALBERT 
| WIN 


Le Canadian Northern Ry, a ‘ina: 


se 
Ÿ: 
= 


IIPÉ 


. ses 


Jguré lundi son noïveuu servieé ‘düucct 


éntre Winnipeg, Man. et Prince Al- 
bert, Sask. eo E me 
Ce service oùvie ‘ un: horizon 


nouveau au pr'grès dé Saskatihé: 
wan nord et surtouti'@é x ville de 
Prince Albert qui, ‘juoiqu'étint ‘uniè 
des plus autiennes villes dé-Saskatche: 
Wan, L'& pus progressé aussi "rapide- 
ment que Les villes” sœurs à ‘cause du 
mauque de 
avec les grands éontres, -? 17 7." 
La nouvelle ligne passe par Nepawe 
et Carberry, Man, 
+ 


TERMINUS à à 
STRATHCONA 


On annonce que Ja compagnie Paci- 


iv plin d’une nouvelle ligne qui serait 


commuüniualions faciles | 


1 ‘ 


LE COURRIER DÉ L'OUÉSŸ, JEUDI, T JUIN 1907 
ous désirons au publie d'Edmonton ob du district que nous avons 
ouvert des bureaux dans l'édifice MeLcod, Ave Jasper, un peu à 
du magasin Gariépy & Lessard. Nous invitons le publie À venir visiter. nos 


eaux ot voir les méthodes absolument modernes que nous employons pour 
fa dentistorie. Nous pouvons dire sans crainte quo nous avons les plus mo- 


fique Canndien à fuit ecrtains arrange. 
ments avec la ville de Strathicona ct 
que le terrninus de ce dlicmin de fer 
sora établi à Sirathcona, La ville 
donne à la compagnie Le tervuin voulu 
pour li constructiôn ‘le houtiques, 
hangars, cours, usines, cte, La com- 
pagnie dépenser4, dit-on, lu somme de 
850,000 pour différentes améliorations 
pendant cette saison. 

Cetto affaire à fuit monter considé- 
“ablemeut ln valeur du terrain dans In 
ville. 


à ——.— — 


Le Moulin de 
St-Albert Détruit 
mm 

Le moulin à scie de Commell & Da. 
nicis, situé sur le bord de la rivière à 
l’est de l'hôtel Astoria a été complete- 
ment détruit par le feu, de bonne 
heure mardi matin. 

Le moulin éfait assuré pour un 
montant de $1000. On ne conuait 
pas encore le montant des pertes. 


#-—— 


Convention à | 
| Edmonton 


ms 


Notre ville aura l'honneur de rece- 
voir, ln somaine proëhaine, les prinei- 
paux hommes d'affaires des deux pro- 
vinees d Alberta et de Saskatchewan, 
à l'occasion de a troisième convention 
annucllo des délégués dos Chambres de 
cormmérce associèécs de l'Oucst. Les 
séances de cette convention commen- 
ccronb le 13 juin au matin cb auront 
litu dans l& salle dès ‘“ Oddfcllows ’ 
édifite Noïwéod. - On compte qu'il y 
ätra au moiñs 75'"délésuts ‘réprésen- 
tant lés--printipaux centres dans Îles 
“leux provinecs. 


| 
| 


Botte 


Maädube'C, Ji Robért a lé murdi 
‘soir victime d’un accident qui aurait 


U Bien pu'auir des coniséqnences fatales. 
| 


Promenait à tra. 
vers les vues de. la ville avec sa jeune 
sœur, lorsque tout à COUP, sur l’aventie 
Fraser, Île cheval qu'elle ‘conduisait, 
éffrayé, devint-ncoftiolablect dans sa 
eourse ft verser Ja Sources Les pro 
mencuses furent'jetées sure chaussée 
et ent presqu'un miratle qu'elle ne se 
soictié'pas fait tuci Madame Robert 


souffré d’une sétricusc blossurè 4 la tête 


taridis que sx jeune sœur s’en est tirée 
sans uuc égralignure.- 


| ! 


Enr: : 


* Onhoüs'äpprend que les plaës pour 
lé nouvel hôtel que fér& :constrnire 
M:S JLanñie sur-le- Lerrain "qu'il a 
acheté dé M. Vellak, at dvin de la rue 
Jasper et de la ‘quatrièmb rue, sont 
maintonant prêts c6 que: a cunstruc- 
tivil commeuécra cés jours-ci. 

L'espace hous muhque pour faire 
uñé discription deë plans de cet hôtel 
qui sera lo plus joli de la ville. (Nous 
-y reviendrons plus tard: 


poses 
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du potit souper. Aurore était seule, 
ageucuillée sur le lapis ; mais elle ne 
priait pas, . 

Le bruit qui venait du premier éla- 
Re avait redoublé depuis quelques ins- 
tants, C'était le combat singulier entre 
Cüaverny et le bussu, Aurore n'y pre- 
nait point garde, : 

Elle songtail. Sos beaux yeux, fati- 
BuéS par les latines, s'égaraient duus 
le vide, Elle né donna point attention, 
tant était profonde sa réverie, nu bruil 
léger que fi dôna Giruz en rentrant 
Anna In chambre. Celle-ci s'approcha 
sur la pointe des pieds et 'vinl baiser 
ses cheveux par dorribre, Aurors tour- 
nu Ja tête lentement, Le cœur de la 
Kilunila se soma en voyant ces pau- 
vres joues phies cb ces yeux éteints dé- 
Jà par les pleurs, 

- Je viens té chercher, dit-dlle. 

-Je suis prête, répondit Aurore. 

Dona Cruz no s'attendait point à cela, 

- Tu as réfléchis, depuis tantôt P 

—J'ai prié, Quand on prie, les cho- 
ses obscnfes'devienfent claives. 

Donx Orui se rapprochn vivement. 

“Dis-moi te que tu'as deviné? fit-elle. 

Hy avait à encore plus d'interêt af- 
fectieux que de curiosité. 

- Je suis prêle, répéla Aurore ; pré- 
te à mourir. ° 

“Mais if ne s'agit pas de mourir, 
Pauvre pelile sœur. 

[y a longtemps, interrompit Auro- 
re d'un Lon de morne déc * “ment, 
au jui eu cette idée pour I première 
loi, C'est moi qui suis-son malheur, 
C'est mai qui suis le dänger dont il est 
IUeracÉ sans esse, c’est moi qui suis 
SON Mauvais ange, Sans moi, 1 serrit 
libre, il sorait tranquille, il serait heu- 
Yeux, 

Donn Cruz l'écontait et ne ln come 
Dronait pas, 


Pons : 
Pourquoi, reprit Aurore en cssuy- 


ant une larme, pourquoi n'ai-je pas 
fait hier ce que je médite aujourd'hui, 
pourquoi ne me suis-je pas enfuie de 
sa maison ? pourquoi ne suis-je pas 
morle ? 

Que dis-Uu Là ? s'écrin Ja gitanita. 

Tu no peux pas savoir, Flor, ma 
sœur chérie, différènce qu'il y a en- 
ire hicr et aujourd'hui. J'ai vu s’en- 
ouvrir pour moi le paradis, Une vie 
tout entière de béllés joies et de saintes 
délices m'est apparue.fl araimait Flar, 
© Ne Île suistu dône que depuis hier ? 
demanda dona Cruz. . 

"Si je l'avais su plus tôt, Dieu seul 
peut dire si nous eussions hlfronté les 
inutiles dangers de ce voyage. Je dou- 
lais, Y'avais peur, Oh! folles que nous 
Sommes, ma sœut | Lfaudrait fréuir 
eb non s'extasier, quand s'offrent à 
nous ces grandes üllégresses qui fe- 
rien descendre sur Lévre les félécités 
du ciel, Cela est impossible, vois-tu, le 
bonheur n’est point ici-bns. 

Mais qu'as-bu résolu ? interrompit 
li gitanila, dont la vocation n'allait 
point'dans le sens du mysticisme, 

Ohéir, répondit Aurore, afin de le 
SANVOE, ‘ 

Doun Crugse leva enchantée, 

 Partons ! s'écrin-t-elle, partons. Te 
prince nous attend. 

‘Puis, s'interrompant tout À conp, 
tandis qu'un nuage voilail son sourire. 

- Sais-tu, dit-elle, que je passe ma 
vie À faire de l'héroïsime avec Loi? Je 
waime pas comme toi, certes, mais 
j'aime à ma manière el je te trouve 
trouve toujours sur mon chemin, 


Le regard étonné d'Anrore l'interro- 


g cuit, 


--Ne t'inquièle pas trop, reprit dona 

| Cruz en souriant, moi, je n'eñh monrrni 
pas, je te le promets, Je compte aimer 
ainsi pls d'une fois avant de mourir, 
anis il est certain que, sans toi, je 


n'eusse pas renoncé axisëi au ri des 
chevaliers crrants, an beau Lagardère. 
Il est certain encore qu'iprès le Heat 
Lagardère, le séul homine qui i'ait 
fait battre le coeur, v'est cet étourdi de 
Chaverny. OS 

-Quoi L. voulut dire Aurüre. 

Je sais, je suië, st cohduite me pa° 
r'ait légère ; mais, que veux-tu ? sauf 
Lagardère, moi je déteste les saints. Ue 
tuonstre de petit marquis me troite 
dans là cervelle, 

Aurore lui prit la main en souriant. 

--Petile soeur, dit-elle, {on eneur 
vaut mieux que tes paroles, ISL pour- 
titioi d'atllours, hurais-tu ces délicutes- 
$es nltidres des grantes mces ? 

Dot Cruz se pineu les lèvres. 

2-11 paraît, murmum-belle, que {u 
ne crois pas à ma haute naissance ? 

C'est iioi quii suis mnideinôiselle’ de 
Nevers, répondit Aurore avec talime. 

Le gitanita'ouvrit de grands yeux, 

--Lagurdère Le la dit? murmurnt- 
elle sans même songer à. faire des ob- 
jections, 

Celle-1à n'étail pas ainbitieuse. 

--Non, répandit Aurore, el c'est là 


Île seul tort que je puisse lui reprocher 


i 
en mu vic. S'il me leût dit... U 
Mais alors, ft dona Cruz,quidonc?.. 
S-Porsnonc ; je le sais, voilà tout. 
Depuis Bic les divérs événements qui 
se sont pnésés dépuis mon enfance ont 
pris pour moi une nouvelle signifie: 
tion, Je me suis souvenue, j'ai compa.- 
té’; la conséquence s'ést dégiügée d'elle- 
imôme, L'enfant qui dormait dans les 
lossés de Caylns pendant qu'on assus- 
ginüit'son père, c'étail moi, Je vois en- 
voie 1e regard de moû ani quand nous 
visitâmes cc lieu funeste : c'était moi ! 
Mon ami ne fit-il pas baiser le visage 
fe marbre de Nevers au cimetière 
Saint-.Magloire ? Et re Gonzngne, dont 
le nom na poursuivi dès mou enfance, 


ce Gontagüe, qui âujonéd’hui va me 
porter le deuiieb coup, h'est-il pas le 
mari de la veuve de Nevers? 

Puisque c'est Ini, interrompit la gi- 
fanila, qui voulait me rendre à mn 
mère | CT 

‘Ma pauvie Flor,nuus wéxpliquerons 
pas tout, je‘lc sais bien. Nouë Sémnes 
des enfants, et Dicu nous à girdé no- 
re bon coeur : comment sonder l'abi- 
me des perversités ? Et à quoi bon? 
Ce que Gonzague voulail faire de toi, 
jo lignore ; mais fn élais nn insiru- 
ment dans ses mains. Depuis hier, j'ai 
vu cela, et, depuis que je te parle, tu 
le vois loi-miêine. 

C'est vrai, murmura donna Crui, 
qui avait les paupières demi-closes et 
les sourcils froncés, 

--Hier seulement, veprit, Aurore, 
Henri m'a avoué qu'il aimait, 

--Hier seulement? interrompit Ia 
gitanita au comble de ln surpiisé, 

- Pourquoi cela ? coritinna Aürore, 
F1 y avait donc un obstacle entre nous ? 
el quel pouvait dire cet obstacle,si-non 
l'honneur ombragèux cb scrupuleux 
Ue l'homme le plus loyal qui sait au 
moude? C'étuit la grandeur de ma 
naissance, c'était l'apulence de mon 
hérilage, qui Péloignaient de moi, : 

Donx Cruz sourit. Auvore la r'egar'- 
da en face, et Pexpression de son char- 
mant visage fut une ficrlé sévère, 

= Faut-il me repentir de l'avoir par- 
lé comme je l'ai fait? murmurn-t-el- 
le, 


-- Ne me gronde pas, fil la gitnna, 
qui lui jeta ses deux bras ‘autourt'du 
cout ; je sourinis en songennt que je 
n'aurais point deviné evb obstæele-là, 
anni qui ne suis pas princesse, 
-Plût à Dieu qu'il en f@ ainsi de 
moi! s'éerin Auvore les iarmes aux 
ÿoux ; In grandeur a 8vs jaies et ses 
souffrances, Moi qni vais mourir à 


je ne savais rien ici-has qui fñt capa- 


vingt ans, de la grandeur je n'aurai 
conûu que Îes larmes. 

Elle feñmea d'un geste carvessant la 
bouthé de sa compigne, qui allait pro- 
testor encore, ét reprit : 7 

- Jo suis calme. J'ai foi en la bon- 
té de Dicn qui ne nous éprouve pas 
ansdeli dés limites de ée monde. Si je 
parle de mourir, ne erains pas que je 
puissé hâter ma dernière heure, Le 
suicide est un crime qu'on ne peut ex- 
pier el qui feuneln porte du ciel. Si je 
m'allais pas auciel, où l'attendrais-je ? 
Non; d'autres se churgeront du soin 
de ann délivrance, Ceci, je ne le devine 
point, je le sais, 

Don Cruz élail tout pâle. . 

—Que suis-bu ? intervogea-t-clle d'u- 
ne voix ulléréc. ° 

— J'étais ici toute senle, répondit len-i 
tement Aurore ; je réfléehissais à tout 
ee que je viens de Le dire, et à d’autres 
chose encore, Les preuves abondaiont, 

sst parce que je suis mademoiselfe de 
Nevers qu'on ‘m'a enlevée higr,”"c'ést 
parce que je suis mademoiselle de Ne- 
vers que la princesse «46 Consague 
poursuit de sa haine Llénéi, mon ani, 
Et sais-tu, Flor, . cest, ,cotie dernière 
pousée qui ra pris tout.mon:coturage. 
L'idée de me trouver entre mn.smère 
et lui, tous deux ennemis, qu'a lraver- 
sé lu cœurcèmme nncoup de poignard. 
L'houye viendrait où il faudrait chonir, 
Quo &tis-je ? Depuis que je connais le 
node mon père, Le devoir m'appa- 
rit pour la première fais, et sa vaix, 
la voix du bonheur lui-même... Hier, 


re 


ble de me séparer d'Henri; aujour- 
d'hui. 
= Aujourd’hni ? répéla donx Crus, 
voyant qu'elle s'avrètait. k 
Aurore détouina la tête pour essur- 
er une larme, Dona Cruz la regavdail 
tout émue, Donna Cruz nbandonnait 


2 


a ——— 


a — EE 


ces brillantes illusions que Gonzague 
avait fail naître on ellé, sans effort 
et sans regret. ‘Elle était comme l'en- 
qui sourit, à l'heure du réveil, aux chi- 
tuères dorées d'un beau songe, 

— Ma petite sœûr, reprit-elle, tu es 
Aurotc de'Mevers, je le crois ; il d'y à 
pas beaucoup dé duchesses pour avoir 
des filles comme toi, Mais tu as pro- 
noucé tout à l'heure des parolles qui 
m'inquiètent et qui me font peur. 

—Quelles païolles ? demnnda Au- 
rot, ‘ | 

—Tu as dit, répliqua dona Cruz: 
# D'autresse chuwgoront de ma déli- 
vrance.? laut, 

—dJ'oubliais, fit Aurore, J'étais donc 
ic'toute seule, la t£te pleine ot brûülan- 
te, c'es fà Hèvre sans doute qui m'a 
donné cé courage, je suis sortie de cot- 
Le chambre, j'ai pris le chemin que tu 
nravais montré, l'escalier dérubé, Le 
<ouloir, et je me suis retrouvée dans 
ce boudoïr où nous étiohs toutes deux 
naguère, je me suis approchée de 
porte derrière laquelle ces hommes 
L'appeluierit. Le bruit avait cessé, J'ai 
anis mon œil à lu serrure, A n'y avait 
plus aucune femuyie antour de la ta- 
ble. 

On nous avait éloignecs, dit dona 
Criz, : ‘ 
--Sais-tu pourquoi, , ma 

Elor: ? ; 

- Gonzague nous à dif... commença 
la gitanita, . 

—Ah! fit Aurore en frisssonnant, 
cet homme qui semblait eomanander 
aux autres, c'était donc Gonzague ? 

—C'était le prince de Gonzague, 
Je ne sais pas ct qu'il vons” à 
dit, reprit Aurore, inais il a dû men- 
Un ‘ 

—Pourquoi supposes-tu cela, petit 
sœur ? 

= Pares que, s'i vait ditvrai, fu ne 


petite 


viendrais pas me chercher, ma Flor 
chérie, - 

—Quelle est done la vèrilé ? Tu me 
rvendras folle ! ne 

T'yeul un’ siléiiée peñdant lequel 
Aurore sembla rêver, le ‘front appuyé 
contre le sein' de ën compagne. 

As-tu remarqué, dit-elle ensuite, 
ecs bouquets de fleurs qui ornent la 
table, . ' 

- Oui, de belles fleurs, ….. . 

—Et Gonzague ne t'a-t'fl pas répété : 
#5 Si elle refuse, clle sera libre ? ” 

— Ce sont ses propres paroles, 

-—Eh bien, poursuivit Aurore en po-. 
sant sa main sur celle de dona Cruz, 
c'était ce Gonzague qui parlait quand 
j'ai regardé par le trou de la serrure. 
Les convives l'écoutaient inuücbiles, 
muets, tous la pâleurau Front, J'ai mis 
mon oreille à kx place de mon, œil. 
J'ai entendu... : SV : 

Un bruit se fit du côté de la porte. 

— Tu as entendu? répéta . doun. 
Cruz . aus 

Aurore ne répondit point... La Égue “ 
re blème ct douccereuse de Mide. Peyst 
roles se montrait sur le seuil. ,.- 

—£h bien, mesdames ?.ditil ; -on.5.… 
vous attend. Lu 

Aurore se lova aussilôt, D 

—Je vous suis, dit-elle, x | 

Eninontant Pescalier, dona Oruz se 
rapprochu d’ellle et d.è tout. bas 

-Avhève! que parluis-tu de ces 
fleurs ? Lu ee 

Aurore lui serru la main doucement. 
et répondit avec un calme sourire 4 . 

—De belles fleurs { tu l'as, dit, M, de 
Gonzague a des galanterios de grand . 
seigneur. Eu vefusahi; non ‘soulo- 
mentje serai libre, mais j'aurni un 
-bonqnet de ces belles fleurs, : . 

Donn Cruz la regarda fixément: el- 
le sentait bien qu'il y avait derrière 
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FABLE INYARIABLEMENT D'AVANCE 
Toute demande pour changement d'adresse doit vtr 


sement de cours de divorce qui aug- 
menterait le pébre | tés divorées. 
* Le sénatoür” MeSvconeÿ phrtage cel 
avis, Depuis Ja Confédération, 260 di- 
vorces ont, été necordés dans le million 
de “population de I Nouv elle Ecosse, 
do le Prince Édounrd et de la Co 
Xombie Anglaise: où il y a des cours de 
divorce, ebil n y a en que. f 92 chez es 
cinq autre à “ifillions qui déperdént dù 


pour faire de l'argent, il'eu vend pour |s 
faire de lcelonisation. Ce n'est pas 
le prix de lu terre qu'il censidère, 
cest la valeur du evlon qui occupe 
cette terre." Le gouvernement aurait 
tout aussi bien pu donner ces terres 
pour rien, il eut été aussi. sutisfnié 
pourvu qu'on y.mit des colons. V' oilà 
la politique du gouvernement, elle est 
bonne, elle est saine et le peuple l'a 
‘prouve. Co.h'extypas parue:que les 
bons résultats : gbtenus..font mnl- au 
eur aux conserviteurs.qu'un . songe” 
va. à le changer, tant que Îe gouverne. 
ment, aura Fappui ct Papprubtion du 


Publié par 
P. E. LESSARD, 


ro aevompagnes de La somme do cinq Corte, 


génat, ‘ : 
; Le. sénatour. Me cMullen a fait remar” 
Jfuer que | a doi | n'aurait aucun effet ct 
ii fén n ’empêcherait le coupable di: 
Vorcé de se: ronaricr aux États-Unis | 
ét rentter.1 marié au Canada. 

“Le sénateur Sir U. Kingston pme” par 
bagé pas le Avis de l'hon. Kire éter que 


Toutes communications et iettres doivent être adressts 
LE COURRIER DE L'OUEST, Boite 25, Edinonton, Alta. 
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LA SESSION 
FEDERA 


‘peuple. . 

M. Bristol, un jaune de TTorontoÿ 
a parlé ensuite, puis MM. Lake « et. 
Bale, après quoi le débat à été ajour- |, 
né à LA, sûr motion de‘ "A Lake, 
de Qu'Appelle, qui ? aura la parole à Xi 


de Ja vie. Ilest en faveur de laisser 


jet de “porctte" 1 renartug 
. Le sénateur “Loughesd a fait remar- 
ser que . Pamendement empiète . su rl 


prochaine séance. 


« +- 


1 


AU SÉNAT | les privilèges, des provinces. ‘Le maria 
È É d ter Ë ‘ _ … Ige est un contrat civil. Le divorce a 
L a d im L is ra ÿ ô fi ës Us es 1 UE garni par l'Acte de l'Amérique |; 


du void, dans une cerlaine formé’ct on 
n'a pas le- dioit de la modifier. 
ce: ; Le sénateur Bernier fait remarquer 
Lors de la motion pour” la troisiè- La que.l loi ge.décrit pas quel est le cou- 
lecture du ‘bill accordant. Je divorce À Lee LT ; 
à Harraîte W eslen' Baker, de sénateur} " pable. | © 
Poirier n proposé “un amendement | 
détlarai ät que le mari et intimué Fin 
cif Shaw Baker, ne pourra’ pas su "sé: 
parer légitimement pendant la durée poursuivi si le code criminel n'est pas 
M. Borden, le chef de l'opposition, ile premier de la session, mais. pour de la vie de. Harrett W eslen Baker. . 
‘ n.) amendé,: 
a prononcé l'autre jour, un discours de june bien mauvaise ciuse. | : 2 Me sénateur Power a exposé qu'à sont — 
trois heures à l'appui d’une motion L'honnorable"M. Oliver a - défendu avis le devoir des sénateurs était def Le sénateur Gibson dit que le comi- 
condamnant la politique du gouv tr avec énergie et habilité 1x politique | décourager la violation des lens ma- 
nement. concernant les terres publi: de son désartement. El a démuntré :trimoniaux. 


Le Sénat à tenu une: Arès int. 
ressante séance à propos. du divor: 


de FQuest 


TS nes 


M. Borden se fend d'un discours de trois heures.—Ll'Hong- 
rable M. Oliver lui répond avec grand effet.—Le 
divorce au Sénat. oo 
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* Le sénatéur: Ferguson indique ‘que 


dés 


He. personne qui se remaricra contre 


Yordre du sénat ne pourra: pas être 


té du Sénat devrait toujouts demander 


Les billsde divorce pas-i aux personnes qui se présentent pour 


ques. | que les conservateurs qui ont rotar-!sés par le sénat sont plutôt nc pr ins! div orcer sielle sont fiancées à quel- 
à . "ss 
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ASSEMBLEE LEGISLATIVE D'ALBERTA 


Cette résolulion‘ne, contient rien de ‘dé pendant vingt années la-imise en [au divorce. ans un couple, Pinno-lqu'un autre, 
nouveau, c'est ce que ‘lupposition 
répète depuis le commencement de la 
session sans en avoir donné la moindre 
preuve.. 

L'idée de voir le parti qui a fait 
un tel gâchis du Nord-Ouest, qui en 
a arrêté pendant des années, le déve 
loppement, qui à gorgé Je Pacifique, 
les Osler eb toute nne génération de: 
fories à méme le patremoine de l'est, 


et ensuite le coupable cst absolument | lo divorce pour’ $e remarir eb c'est 


dans la même position que Jui quant 


| droit pour de simples matières d'in- 
{crprétation d'ordre en conseils de lan- 
ver, daus - Je “public les accusations matiage. . Co n est Pas juste, lu 
qu'ils portent. Li politique du‘ gou- faute soit dre punic.. n 
vérriement sc ‘traduit par des actes ; |, 
il. culonisation, , le dés cppénent| ba nat ï, aa dix ù des: diva ces svom- 
morveilléus, de “l'Ouest sont les no lé ec 


l'autre porsonué: qui “mel l'argent. 


ati 
© Le sénateur” ‘Choïuetie csb en fa 


" seur de. 'intérdiétion du remariage. 


ET 


Une per gung* qui: se. remarie contre 


Vordée du: sénat Epqit faithétro poursui- 


gt ës. 


: été une “politique d'obtuse inaction que FE 


se plaindre du régime qui à eurichi 
, P 1 Te nier Macdonald, dela” C me, au! De ciel serait 
l'Ouest, qui a créé ct peuplé deux ma- bout le, Pays. condamne. Les: con: é ‘ IR AEtE ‘ 

lombi Anglaise a:dé claré qu'à son: a-| [neessaté pour Feb ï 


devrait abandonner * “con- 


gnifiques provinces est tellement ab- |Senvataurs qui : “ont alliéné ia moitié } 5 le Sérs 


surde qu’il faut réellement un besoin | de l'Ouest vent, #0 plairidre de quel- 
insatiable de tromper le public et de | ques âcres aliénés pèr ce gouverne- eë la, lisser à 
cacher: sous des accusations factices | ment pour äider à nr colonisation, |” 

l'impuissance | où la nullité de leur. “po- | ls avaient réusti, une “fois au‘ pouvüir Î. 


plètement la; jurid 


à: : moifé 


ANAL 
er 


nue 


ee 
et rl 
ER Te 2 


un mariage. 


À à défoiqu- le MU ours 
si Le sénniour : Ts indryrardéélèré la- 


PRES tels 


‘ nci du "reste 
litique pour oëcr établir une comparai- grâce à leur : : äbsuirde administration. [60 se il éénaf, dénb iles 


à réduiré les cnbrées- des homestoads 
Le discours de M. Borden à été le | au chiffre. de 1800. tandis qu'on “en|” 


lmendenent ing tient parte 


deal. ca déèlaré” “quil ni de on 


RE ii 


gon. . FU 


fl a combattu l'amendement c on “dégpé ne em nach sa sig soie ei 


résumé de tous les discours des dépu- | compte, maintenant : 30, 000 .par ani 
“Voilà Ja euraparaison qu'il faut [ane beonucoup. de gens divorcés : sc. sont 


tés conservateurs qui ont déjà troité née. 

cette question, l’histoire des terres de | Jonner au peuple, 7 . [remariés e6 vivent de hi fiçon Le ‘plu À 
la vallée de Sask atchowan, des ventes Quantà l'affaire destetres dela Valléedé respectuble.. Les empécliert “do se ieinus 
de concessions de terres à Lois des la Saskatchewan au sujet dela ‘quelle rier aurait été encourager Pénnoralité. |: 
concessions, de pâturage, ebe. Il.4 les coïiservateurs font tank de bruit, il: ‘Le sénateur À Sullivan” est di 
évidemment:satisfait ses partisans qui font “établir le principe ‘suivant Tequol lisser auk “prolestants : du kénat ‘lu 
attendaient depuis longtemps un cf- à agi le gouvernement. ‘Le gouverne- question des divorcés, Les ‘eatholiques: 
ort de la part de leur chef. C'était ment libéral ne vend pas des terres }nce devraient pas encourager établis 
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ti di pi, D 


pr oposge Me 


Der 


l'anenlerent” do 
tour denix rejétées. et: le AU n “au ES 


es 


troisième retiré, 


EDOUARD VII 


% vue des relations entre le Ca- 


À rial fortement en faveur de l'ucccpta- 
le mariige est inécessiiré au bonheur | 


| 
it comité du Sénat la, discrétion au.su- |S 


Un voyage du roi auraib une impor- 


; 1 Quatre-vingt dix-neuf: 
valeur du Nord-Ouest n'ont. pas le {cent encaurt tous les frais du divorce! fois sur cent, le pétitionnaire deinande 


Tinauguré dans une couple de semaines, 


1906 Le 


ET LE CANADA 
Le Daily Telegraph de Londres en 
faveur de la visite du roi 


Un heureux résultat au point de 


nada.et les “Etats-Unis 


a! 2,174 mn 


Pia À ? n $ 

! Londres, 99 mai Te Dâily Tele- 
fo LE EE a 

graph a publié hier, ün article édito- 


tion, par le roi, de l'invitation que lui 
Le 


and journal anglais fait ressortir 


a faite le gouvernement canadien. 


l'importance d'une teile visite qui com- 
| prondrait un séjour à New-York et à 


Washington. 


Le Canada, continue le Daily Tele-| 


graph, est l'anneau qui relie l'Angle- 
‘terre à la république des Etats-Unis. 


tance à la fois historique et politique, 
L'alliance avec le Japon, l'entente cor- 
diale avec la France, une entente par- 
faite avec la Russie, suivie par une vi. 
site du roi à Washington, au cours de 
laquelle le r'oi aurait une entrevue avec 


le président Roosevelt aurait la signi- 


fication d'une réconciliation des deux |’ 


grandes puissances de races sixonnes. 
L'infiuence du roi serait de la sorte 
plus grande que ne le fut celle d’au- 


cun autre souverain anglais. 


NOUVEAU PONT 


Î 


Le nouveau pout du Canadian Nor- 
Lthern Ry au l'ort Saskatchewan sera 


Le pont est d'acier et repose sur d’é- 
normes piliers en beton. De Jongs 
viadues conduisent au pont de chaque 
coté de la rivière, Un de ces viadues 
mesure 1750 picds, 

‘Ce douveau pont a été construits 
“per les contracteurs May & Sharpe. 
ENORME MOULIN à FARINE 
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-3 . vis ART . 

Un permis dé consbruetion à élé de- 
mandé à la ville de Calgary par lu 
Culgnry Miling Co, pour un énorme 
inoulin à farine qui serait coustruit 
sur-la quatrième rue, à l’ouest du che: 


+ “ ds +. , 
min de ‘fer. Colle « construction qui 


or une’ des plus grosses bâtisses de 
{| Cut AT cind-étuges ob sern tout 


en brique. La capacité du moulin 


seru de mille barils par jour. 


Argent à Prêter 
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’18 de dépenses. 
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R.S, Hudson & John Massey, 
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Germ Proof Water Filter 


Posilivels removyes è’; scrms and impurilies, 
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SF Avis 


Les applications pour les galeries 
dansle soubasement du paluisde l'Ex 
position seront reçues parle Serrétai- 
re-Trésorier à partir du 25 muiti LOU, 


Leprix de chaque g alcric 
est de dix dollars. (#10.) 


Edmonton industrial 
Exhibition AS sS0- 
cintion. 


Ser-Tres. 


est le nom de la meilleru 
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rez payé. 
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” “ Edmonton Beer ” 
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Edmonton: Brewing :  &. Mañting 


TOUT 


Ce qu'il y à da plus nouveau en fait de 


Joaillerie, Argenterie, 
ltorloges, Montres, 
Etc., Etc. 


aux plus bus prix, 


Curz— 


A. BRUCE POWLEY 


BIJOUTIER 


Hotei Astoria: 
Lucien Boudreau, prop. 

pr. —_H, R, MOUNTIFIELDITLiaquenrs el cigiues de premier’ choix, 

St ALBERT, Alta, 


: fine vendue aujourd'hui à 


EDMONTON. 


Demandez-là À votre épicier ct 
insistez pour qu'il vous la donne. ï 
Cette farine est manufacturée par 


ALBERTA MILLING COMPANY Ltd 
EDMONTON. . 


Cultivatours! encouresrez une 

industrie locale et achetez'ia fleur 

__. manufacturécavec votre blé. Nous 
CU . gar antissons chaque sac. Si vous [ 
eee, - êtes pas satisfait de la farine. | 
r nous vous Rem-." 
ce que vous at-;. 


A 
Cartes Professionnelles 
WILFRID GARIEPY 
AVOCAT, . NOTAIRE, re, 
BUREAU : Edifice Gariépy & Lessard, 
EDMONTON, Alta, 
ERNEST 
NO&I, NOËL & CORMACK, 
Avocats, NOTAIRES, lire, 
EDMONTON, Alta, DAWSON, VF, 


BUREAU À EDMONTON, BLOC POTTER & 
McDOUGALL, Coin des rues Jasper et McDougall 


L, DuBUC, M. A, A. Dusuc, B. À 
Ouen Sr GRRMAIN., 


DUBUC & DUBUC 


AVOGATS ct NOTAIRES 
Avocals, : Solliciteurs, Avoués, Noltui- 
res, ete, pour les pr ovinces d'Al. 


, faskalchewane Manito- 
perti ba et Québec. 


Boite de Poste 543, Téléphone 287 
BUREAU : Edifice Norwood 
ARGENT à prêter cb à? "placer, fonds 
privés el de compagnies, 
PÉTER 

"3 Dr P.. ROY, 
MÉDECIN - CHIRURGIEN 


üève des Hopituux de Paris et 
sie New-York, 


Cosemens 


SUEDE REPARER PRET ML SUN MR AR SAN NU ESRI 


R, W, Caulley, D, L, 5, RH, Cautley, D,L,S 
JE Coté D, L,S, 


. +, 
CAUTLEY, COTE & CAUTLEY 
ARDÉNTEURS & INGÉNIEURS CIVILS 


EDMONTON 
Sandison Block 


écialités : Mailndies des voeux, des 
sp Oreilles, du Nez et de 1—n Gorge, 
Exaumen.des yeux pout choix de 
"Lunettes. 


Bureau : Boite Postale 6 


, 


Heonss DE CONSULTATION : 
2 pin. à 6 pen. 


{Bureau 85 
Résidence 185 
Dr de L. Harwood 
MÉDÉCIN CHTRURGTEN. 


BUREAU (du Dr Roy) NORWOOD BLOGK. 
__TELEHNONE 06. 
SD RER PRE CP ENENETARCE NEDNENE EE SNIENTER 
Dr A. BLAIS, 
ME DE CIN et CHTRURGIEN 


Ancien fnterné de Ÿ Hopital Péan. 
Paris 
Bureau : Ileiminck Block, Tel. 174 
Résidence: 6me Ruc Ouést près de la 
rus Main, Tel, 181 
CosguLTATION ; De 11 À 12 am, 
Et de 2 à5 pan. 
. u 
Dr R. H. TILL 
DENTISTIE 
Edmonton 
Ingénieur Civit, Diplomé de l'Ecole Polytechi- 


Bureau au-dessus du magasin de J, |, Mills £ 
que, Montréal, Arpenteur Fédés 


BECK, BMERY & NEWELE, 


Avocars, NOTAIRES, ETrc 
N. D. Beck, Administrateur publie, 
E.C.Emery, ,CE.Newell, $S,E. Bolton 
Bureau en haut de la Banque, Jmperiale 


Edmonton, Alta 


Téléphones. : * 


J. EcCLARKE. 


Manufacturier cb Marchand de Har- 
pais, Colliers, Fouets, Couvertes, Bandages, 
Selles, Valises, Malles, etc. 

Jaspor Ave." vis-h-vis Rôvillon 
J'rères. — IDMONTON. 


Jos. Couture 


FORGERON et CHARRON 
MORINVILLE, ALTA. 


Voisin de “ Morinvitie Hotel ”, 


A. MICHAUD 


ORNE TPE RICO RE CC NERE VDS 


Dr O. F. Strong 


ral et Provincial, 
fs —© 
Ê TEL -ÆEPHONE No 412, BOITE'POSTALE No 524, 
DENTISTE 
BUREAU, Bloc McLeod & = = Jasper Avenue, 
Bureaux, Nonwoun BLcçk & 
EDMONTON, ALTA. E pM ONTON. FAR, 


THE BELLAMY COMPANY... 


INSTRUMENTS AGRICOLES et VOITURES. 
VOITURES # McLaughlin,  — CAMIONS « Adams. 
Charrucs et Herses « COCKSFE UT. ” 


ve ®e (1 
- Jiarnais, couvertes, robes, ete, -— Sémuriteurs, 


Herses à disques, drilis, etc, 


Balances, ele. — Licuses, Moisonneuses et Rateaux ‘ MeCoumick. ” 


BELLAMY COMPANY, 


descooese Howard et Rice, 


EDMONTON. 


rm Gr mer 


KELLY & BEALS 


Agents, en gros ot détail, pour les voitures de 
Munro & AicFntosh. 


Coin des rues .… 


CS 


"090O0000000000000000000000 


kelly & Beals—- 


H0000000000010000000000000 


Agonts pour ‘los séparatours, * SHARPLES,? ct“ EM- 
PIRE 7 ct pour les engins à gasoline de Stickney. 


0000000000 000000000000000€ 


—Keily & Beals-— 


0000000000(000000000D00000 


Agents pour les fameux camions de: forme, “ STUDEBA- 
KER, ” et la Cie Woodstock Manufacturing Co. 


-— Kelly & Beals- 


Asonts pour, les moulins “ CHATTAM ?” incubatenrs, cic. 


“Kelty & Beals- 


J qui concerne la direction de la po:i- 


LE COURRIER DE L'OUEST, 


À travers 


ee ————— 


Les ennuques Chinois. 


pme 


Les ennuques du Palais impérint à 
Pékin sont duns ja désclation. Le 
chef de la Police ne songe rien moins 
qu'à les supprimer ct il vient d'adres- 
scr dans ce but, un. mémoire à sun | 
Auguste maitre, le Tils du Ciel. Les 
ennuques de Pékin sont iles gens du 
Palais les plus postiles à toute reforme 
ils sont puissants car l’Impératrice 
qui a en cux autant d'espions les mé- 
nage cb agit souvent d'après leurs con- 
seils. La situation d’ennuque est d’ail- 
lours oxtrêmement enviée. Les fonc- 
tionnaires s'enrichissent rapidement 
car ils reçoivent d'importants pois de 
vin des gens qui veulent avoir leur 
ontréc au Palais, 

Leur chef à sur tous les autres une 
autorité absolue ct c'est lui qui réalise 
les plus gros bénifices. Li Licn-Ving 
possédait une superbe propriété qui 
fut détruite lors du siège do Pekin, 
iuais il lui 10ste do quoi se consoler 
aisement de cette perte, 


Sous les dynasties précédentes les” 


ennuques avaient le druit d'occuper 
des situations officielles. TI n’en est 
plus de même, mais leur influence 
n’en est pas moins considérable, 

La supression des ennuques de Pé- 
kin, si elle a lieu aura une grosse im- 
portance car elle marquera le désir du 
gouvernement chinois, de rompre sn 
politique conservatrice. 


a — 


FMANDCHOURIE. 
nemeenns | 
Du Ver J'ork Sun. 

Malgré les dépéches du Tokio regues 
au ministère des affaires étrangères 
ut annouvant que le gouvernement: 
japonais était toujours partisan de la. 
porte ouverte en Madchourie, le gou- 
veruenent de Washington semble 
d'avis que le Japon ne tient pas ses 
promesses cé que sous prétexte que le 
pays est encore dangereux, il empêche 
l'entrée des étrangors, afir de ponvoir 
inonder le marché mandehourien de 
marchandises japonaises, 


————# 


Sous-Marins Russes et 
AHemands. 


mass 


La Russie a commandé à Baltimore 


six sous-marins du type L£ake ct VAI 


‘emagnc quatre de ces sous-marins, qui 
serontactionnés par les plus grands 
moteurs à pétrole qui aient jamais été 
construits. Ils auront une longueur 
de 150 picds eb pourront atteindre à 
‘a surfuce la vitesse de 18 nœuds à 
l'heure. 
ne ——— 
MAROC. 
pr 

On télégraphie do l'anger:uetlqu'in- 
flience extérieure travailla à exciter 
le fanatisme dans le voisinage de Mar- 
raskests. Les grandes tribus s'ar 
ment et si le caïd Gaudafi revenait de 
lez avec des forces armées dans le but 
de repondre les territoires qu'occupent 
actuellement Les gens d’Iglawi et do 
MTigei, il s'ensuivrait des hostilités 
acharmécs. ‘ 

11 suffirait de peu de chose pour 
provoquer de la pat des iribues du 
Rif et des Borbors une vive démons- 
tratioh militaire contre limmixtion 
des Européens dans les affaires inté-| | 
rioures marocaines, notamment en co 


La Révolution Russe. 


Pour être plus pacifique, la révolu- 
Lion russe poursuit sa marche impiln- 
«ble eb sûre. 

Le Tsur ot son gouvernement sont 
obligés de céder aux revendications 


du peuple, ils le font en rechigunant el | 


ue voulent pas pordre l'espoir de rat- 
raper tout ec que lagravité des cir- 


Agents pour les moisonneuses-lienses, tes ratcanx ct cs ins- {circonstances les oblige à céder. 


truments agricoles généraux de lrost and Wood. 


Si vous avez intention d'acheter quelqu'uns des articles sus- 
mentionnées, venez Nous VO. 


KELLY & BEALS. 


En promettant uno ammiscio géné- 
rule pour faits politique Nicolas II a 
essayé dacore une fois de tromper un 
pou, #3} 

Melo n Fakoubovihts, vient de pu-| 
blior DA: les Dvatsati Vell un article 
sur l État situal'on des crimi- 


ne's poutiques condamnésaux travaux P. 0: 276. 


forcés et dopnrtés, 
L'article est fnit À l'aide de doeu- 


‘mation soit diflicile à controler. 


saire ! Si Palliance : politique de l'E 


les;rassurée par l’entoite cordile eli 


7 JUIN 1906 


JOURNAUX 


Le Monde Hustré 


ALBUM UNIVERSEL 
Fondé en 1884 


ments envoyés par les viclimes clles- 
mêmes. ‘Il montre qu ’uun  amnistie 
ne servirait de rien puisque les mal- 
heureux sont rangés dans la catégorie 
des crimincls dé droits connus. Iles 
bon de rappoler à ce sujet que toute 
une séric de personnes qui auraient pu 
‘recouvrer leur Jibcité sont maintenues 


neux MAGAZINE canadien-francais. 
—4— 
Tiaprimé sur papier de luxe. 
Illustrations d'actualité et 


en prison ou, en exil parce que les bu- artistiques, 
reaux n'ont pu découvrir l'endroit où + 
Le NuuéÉno, - - 5 cExrixs 


on les avait rolégués. 

Il est inutile de dire que de pareil. 
les révélations ont profondément îm 
pressionné le peuple Russe. 


a —— 


—$ — 
\bonnement : 12 mois, 82,50 ; 
81,25 ; 3 mois 75c. 
—4#- 

Le Courrier DE 1/Ouesr, 
Mariage d'Alphonse XI, Fronton, Aile 
roi d'Espagne. _ 

————"* LE PROGRES DE VALEYFIELD 
Ce mariage sera certainement ui —+— 
des événements marquants de l’anné 
1906. 


: . . ficld, Province de Québec, u 
Il offre un point Lien particulier, ’ ice de Québec, une 


c’est que depuis dés siècles, il est le fois la semaine, le jeudi, 
seul mariage do' souverain Espagnoi + 

dans lequel les liens du cœur entrent Î Abonnement : 

pour quelque chose. Au moins c'es: 12 mois, - - -  #1.00 
ce qu'aftirme la presse Européenne, et G mois, + + - 50 


on conçoit aisément que pareille afbr 
Il m 
faudrait pas conclure cependant qui 
la politique ait été tout à fait banni 
da mariage d’Alphonse XITT, ce #e 
raib une grave erreur. 

Depuis qu'Alphonse XITT est & 
âge dese marier, tout le monde sai 
que les diplomats croient que 13° an 
esb cet âge, les instrigues se sont sut 
cédées à Ta con madrilèno. 

- L'Angleterre et l'Allemagne bn 
guaicut l'honneur d'usscoir su le trôn 
espaguol uuc de leurs princesses. 1 
l'rance rompant avec sa. politique st 
eulaire n'avait pas posé de Candide 
offiéielles, mais cependant elle à fa 
tou ce qu'il Juiélail possible de fun 
pour que la reine choisie ne fub pi 
Allemande. - Comméht-en serait. 
autrement ? ‘Quelque suit le gouve. 
nement qui la aégisse, l'intérêt vita 
de la Franco, voub que l'œuvre de R 
choliou, de Mazarin de Louis XIV ec 
et de Choisoul suit maintenue ct qu'a 
dessus dos Pyrennés’le pêuplo fran 
cais eb le peuple espagnol se Lender: 
une main fraternelle. 


Le Progrès de Valleyfield, 


‘“ L'AVENIR DU NORD ” 


LITTERAIRE 


ublié à Saint Jérôme, comtéde L'un 
bonne, Province de Québec, 


“L'AVENIR DU NORD * 
est plutôt un orne 
national qu'un jour- 
val de parti, Ne pu 
hlie que de Pinédit : 
critiques de théâtre, 
chroniques, lettres de 
IFrance, 
—+— 
lonne des nouvelles de toute 1n régio 
s'étendant au nord de Montréal, 
—+— 
directeur : 
—+— 
Abonnement, $100 par année. 


Viennent d'arriver 


Les Marchandises suivantes : 


Accord néce 


pagnegarantiessfroncièrepyéréniéenn. 
ane rupture avec ceb ‘Etat 1 deman 
colle.  Brouillée avec Espagne, eu eu 
de guerre sur le Hhinsjl faut, que | 
France inmobilise deux corps dar 
do Pott Vendryà Bayonne dans le c. 
contraire les deux corps durées di 
pouibles accroïitrontd'arméc de l'Es 

Mais la Répubtignene-pent pas dé 
comment s'occuper de marier 
princesses franraises, d'uillours ex. . 


rieur 
Harengs de mer 


Morue de l'Atlantique 

Petite morue de Fin 
nan 

Jarrengs de Yarmout 


Etc. Etc. 


The Gallaghe: 
8! Hull, M.& P.Co 
Limited = 


Telcphone 6G 


le 


‘donna son appui à une Princesse A 
luise, 

11 n'est pas sans intérét do rappele 
qu'en 1870 un ‘oncle de ln nouvelh 
cine, le. général Bossak Llanke fi 
blessé en couunandant dans l'Est nm 
légion française, La phase la plus impor- 
tante duns'ee Royal Mariage a été 1 
conversion d'äna de Pattembeurg m 
catholicisme, Le mariage n'a fai 
d’ailleurs qu'avancer st conversion, c 
lon no peut dire qu'elle aib pour mc 
bile une couronne, eur depuis long 
temps elle avait le désir de deveni: 
catholique, Elle revint d'ailleurs a 
Crado que professe son 
mudernelle.  N'est-clle pas la petit 

flo de ln comtesse Zülio de Haukes 
prtriciennc Polonaise oct Catholique 
d'origine ? 


Essayez nos fambons et ‘* Bacon ”’ 


PREMIÈRE 
EXPOSITION 
PROVINCIALE 
D'ALBERTA. 


Tenue à KEdinonton, les 2, 3, 4 el 5 di 
juillet 1406, sous les 
# Edinonton Industriu Exhibition As 


ascendane 


Voici fe temps 
où vous 
devriez vous faire 


PHOTOGRAPBIER ! 


Portée 
Une bonne photoëraphie 


est le mcilleur souvenir que auspices de le 


vous puissiez envoyer à un 


: sociation, ” 
ami. soclition 


nn —s prmemer eat 


Vonci voir nos Salons. $ 6,000 en prix pour les courses, 


ERNEST BROWN, 


Artiste Photographe 
“ The flathers Studio." 
TEL. 252, 


EDMONTON 
0 


#15,090dépensées durant l'exposition. 

Taviis Spéciaux sur tous Îles che- 
mins de fer, 

Liste des Prix envoyée sur appli- 
eutiou, 


EDMONTON INDUSTRIAL EXH. Assoriation, 


Le soul, le plus ancien, le plus volini. 


6 mois, 


fournal fehdomaire, publié à Valley 


Valleyfieid, Qué 


PTE ER SRRE RNVEr TEE CAR SET RENE E SGEN CERN 


DURNAL LIBERAL INDEPENDANT POLITIQUE E 


JULES-EDOUARD PRÉVOS 


Truite du Lac Supé 


H. R. MOUNTIFIELD — Sec-Trés. 
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NOUS VENONS DE RECEVOIR 


Une importante consignation de vaisselle. Toutes les 
dernières houveautés, 


Services à diner, 
de $7.00 à $20.00 


ne fn 


Services de toilette, 
82.50 à $10.00 . 


Verrerie, Porcelaine, etc. 


Notre département d'épicorie est toujours complet 
et rempli des meilleures marchandises que Pon puis- 


se $0 procurer. 


MAISONNEUVE & TERRAULT 


Marchands-Généraux 
Ave, Jasper Edmonton 
HA 


GT, 158 


10.0400,00,000) 


REN E LEMARCHAND 
Objets de piété. 


Souvenirs de Première Communion. 


Ayant acheté ces articles en fabrique, pendant non séjour en Franre, et 
les ayant apportés avec moi, ce qui sauve le frcight, je puis 
vendre dans les meilleures conditions. 


Coutellerie fine des vieux pays. 


Rasoirs, canifs, tondeuses, brosses à barbe, strops, etc. 
Ciseaux pour tailleurs, couturières, modistes. 
Spécialité de ciseaux pour barbiers. 


messes rene 
Pipes sumbre ef écume de mer : 85.00 
Pipes bruyère, ambre, ele, depuis tücts, 


000060 600000000000000000000000 


ssortihnent considérable de pipes, 
‘ipes Peterson depuis $1.25 


RENE LEMARCHAND 


Block Doggonudorfor, visdvis le miuzasin de la Baio d'Hudson, 


Boite aux Icitres 596, Téléphone 362. 


es 79: 


CANNELL & SPENCER CONSTRUCTION Co, Ltd. 
CONTRACTEURS Généraux, 


A PEL DE LPS QU LE PAR rm UE 


Agents d'Emuwcoubles et d'Assurance. 
soite Postale 399 Tel, 433 


Buresu —- lière rue, Edifice Carruthers. 


EDMONTON, Alberta. 
The Mays Coai Co. Ltd 


Le Meilleur Charbon sur le marcho ; 
Celui que la ville emploie. 
LE MOINS CHER 


Bureau voisin do J. Morris. 


LE MEILLEUR ET 
relephone ISI 


Une Compagnie locale, 


John Sommerville & Sons Ltd. 


QUINCAILLIERS 


PEINTURES, ITUILES, VITRES. 
ieuls agents de 
urney Foundry Co, Poôûles, 
Sherwin-Williams Co., Peintures, 
Ferblanterie, Appareils de Chauffage. 
Nous sollicitons votre patronage. 


5oito l'ostalo 63% Téléphone 289 


The Capital Express Co. 


out Charroyage fait promptement. 
Charbon et Boi 


De Poële à vondro 


Cel. 445 


Eu arritre de la Northern Bank 


nte el 


Western Canada Land Co. 


Terrains à vendre dans les’ districts de Stony Plain et Morinville, 
Prix: de $S.OU l'acre, en montant, 


Sections, 1 de sect, où ! section, 


sdaresser à D co. 'Tl, Bragg, AGENT LOCAL,, EDNIONTON, Alu. 


Annoncez dans LE COURRIER DE L'OUEST. 
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IMPERIAL BANK OF CANADA 


Capital, = = = $3,500,000 
Ressources, -  3,500,000 


Toronto, Ont, 


Bureau Principal, 
T. R. MERRITT, D.R. WILKIE, 
Président Vico-Prés., et Gérant-Général 


Agence d'Angleterre : Tlayds Bauk, Burcuu, rue Lomluard, 
Londres. Agence de New-Y oùk: Bank of Montreal, Bank of 
the Manhailan Co. Agence de Minneapolis : First National 
Bank. Agence de St. Paul : Second National Bank. Agence de 
Chicago : First National Bank. 

Succursiles À Manitoba, Territoires du Nord-Ouest, Colombie 
Anglaise, Québec ct Ontario. 


eieieieiepenenersteret 


tete 


» 
è 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les pays, 


“Bank Money Orders ” aux prix suivants : 


85.00 et moins,...........,,.,,.... 3cts, 

Audessus de 85,00 et ne dépassant pas si . Gets, 
‘6 “4 19 ,00 LL LE] au, 10 cts, 

ss ‘30.00 ss ‘ b0. .... 15 cts, 


Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à n importe 
bureau de Banque incor porée du Canada, 
Départements d'Epaïgnes. 


Dépots reeus et intérêt payé aux plus hants taux courants 
et crédité deux fois pan an, 


G, R. F. KIRKPATRICK, Gérant 
Succursale d’Edmonton. : 


quel 


RRRRRRRRRREE 


LENRR TN RENAAR RNA ANS ENS ENRANENNTRNES 


Merchants Bank of Canada 


BUREAU PRINCIPAL, MONTREAL . . 
Capital Payé S6G,000,000 Fond de Réserve $3,400,000 
H. MOXTAGUE ALLEN, Président JOXATHAN Hopesox, Vice-Président 
E. F, HeBDEx, Gérant Général 
CORRESTONDANTS : : : 


Londres, Ang.: The Royal Bank af Scotland, 

New York, U. S.: The American Exchange National Bank 
Chicago; The Northern Trusts Company 

St. Paul: Pirst National Bank 


SUCCURSALE D'EDMONTON 


Intérêt de 3 p. c. alloué sur les dépots, crédité 2 fois par an. 
Achât eb vente de Traites. Emission de Bons de Banques ‘Bank M. O.” 
Promptes Collections. Transactions d'affaires de Banque, 


100 Suceursales au Canada A. C. FRASER, Gérant. 


Moffatt & McCoppen, 
ENTREPRENEURS DE POMPES FUNÈBRES. 


Bureaux —Visa-vis les bureaux du Courrier DE L'OUEST. 


Lee & Marshall 


Edmonton, Alta. 


Tentes et Matelas, de toutes grandeurs et qua- 
lités, en magasin. 


BOÎTE POSTALE 407 MANUFACTURE, lère RU 


St-JAMES HOTEL. 


Mahoney & Bertrand, props. 
#œ Le plus chic hôtel de la ville. —4BE£ 
Muni de toutes les améliorations modernes. 


Le rendez-vous 
des voyageurs de Commerce. 


LE BOSSU!: 


—_— OÙ —_— 
LE PETIT PARISIEN 


(Suite de la 3me page), 


Nocé, : Choisy, Girvonne et Oriol é- 
tient autos de Chaverny. On eni- 
plitson vidercome jusqu'aux bords. 

Eh done ! soupira Cocardasse ju- 
uior, c'est perdre Ile vin du bon 
Dieu. 

Quant à Passepoil, ses yeux blancs 
abmiraient tour a tour la Nivelle, la 
Ian Fleury, la Dubois. [1 murmurait 
à vide des paroles enflannnées. Certes, 
cette organisation riche et tendre est 
faite pour inspirer beaucoup d'intérêt 
aux darnes. 

—A votre santé, messieurs! dit 
le bossu, qui leva sun énorme ver- 


ces paroles quelque chose menaçant 
et de tragique ; mais elle ne devinait 
point, 


—Bravo, Lossu ! Ou te nommera roi 
des tanches ! 

— Tiens bon, Chaverny ! Ferme ! fer- 
me! 


: re. 
—Chaveruy vient de verser un de- : 
LU : , : —A votre sant@Æ-Balbutia Chaver- 
mi-verre sur ses dentelles, c'est tri- nv : 
ché ! D , . 
- 4 à DA Gironne et Nocésoutenaient son bras 
On apportait les grands verres de- - : 
tremblotant, 
mandés par le bossu. fl y eutun long Le hossu reprit, en saluantà la ron 
cri de joie, C'etaient deux ‘‘ vider- de : ° prit, US k 


comes ” de Bohême, dont on se servait 
l'été pou* les boissons à la glace. Cha. 
cun d’eux tenait bien une pinte. Le 
bossu versa dans le sein une bonteille 
de champagne, Cbaverny voulut li. 
uuter, mais sa main tremblait, 

"—Vas-tu me faire perdre mes cinq 
#s petites- -filles, ” marquis ? s'écria Ni- 
vellé. . 

—Comme elle aurait bien prononcé 
le ‘° Qu'il mourût. |" cette Nivelle, dit 
Navuilles. 

— Diane ripostu la fille du Mississipi, 
on 4 agsez le peine à gagner son ar- 
gent. 

Il y avait foule de paris engagés 
dans le cercle, et chacun était un peu 
de l'avis de’la Nivelle. La Fleury, 
ayant risqué 


—Cette rasade doit être buc d'un 
trait et sans reprendre haleine. 

"C'est uh bijou que ce pécuïré, pen- 

sa Cocaïdasse. 

—Vous aîllez le tuer, dirent buelques 
voix de femmes. 

--Ferme, marquis, ferme, 
cria Nivelle pour ses actions. 

Le hossu approche le verre de ses 
lèvres et but sans se presser, mais d’un 
seule lampée. On battit des mains 
avec fureur. 

Chaverny, déjà soutenu par ses par- 
rains, absorbn aussi son vidercome ; 
mais chacun put augurer que c'était 
sou dernier effort. 

— Encore un, proposa le, bossu, dis- 
pos, et gai, en tendant son verre, 


ferme, 


qui n'était pas joueuse, | ; . , h n 
l'avis qu'il était Lemps de mettre le] {Encore dix, répondit Chaverny 
chancelant, ° ‘ 


hoià, il y eut un cri général de répro- 
balion, 7. 

Nos ne sonmes qu'a caniniencé- 
mont, dit lo bassu en riant ; aidez M. 
le marquis à remplir sun verre, 


—Tiens-bon, marquis! s'écrièrent 


tre. # , . 
IE eut un rire idiot, 


{La corporation est à faire d'impor- 
stants travaux dans différentes rues. La 


Notes Locales 


les jonours; ne regarde pas le lus- nÿ, fu t'en vas. 


renard 


MA. Emile Düubue et W.T. Nobert, 


de Morinville, étaient à Edmonton 


hier. ° 

——— 

‘Le nouveau service de trains quoti- 
diens entre I dmonton et Port Arthur, 
par le Canadian: Northern est com 
mencé depuis dimanche, On trouvera 
sur une autre page Fhoraire pour ce 
service La. 

Ces trains sont très bien équipés et 
templissent une lacune depuis long- 
temps ressentie duns nos moyens de 
communications avec Î'Est. 

pm 

Sa Grandour Monseigneur Légal 
est parti pour le Sud. Sa Grandeur 
visitera Calgary, Red Deer, etc, et les 
nouvelles colonies françaises sur la 1i- 
vière Bataille, et sera de-retour à St- 
Albert pour le 17 courant, anniversai- 
re de sa consécration. 

pe 
‘ La propriété de J ohn Ross & Son, 
située sur la rue “Jasper en face de 
Fétablissement Mercer, a été vendue 
lasemaine dernière pour la jolie somme 
de #140.000. Cette propriété com- 
prend un terrain de 50 X 130 pieds 
sur lequel se trouve une bâtisse d'un 
étage (shack) évaluée à une couple de 
cent piastres. 
: Les nouveaux propriétaires construi- 
ront un édifice superbe de huit étages, 
contenant magasins et bureaux. Cette 
nouvelle construction sera le ‘ sky 
seraper ” d'Edmonton. 


Dr 


: Les agents d'immeubles semblent 
assez occupés depuis quelques jours et 
les transactions deviennent de plus en 
plus nombreuses. La valeur de la pro- 
priété sans augmenter aussi rapide- 
ment depuis quelques mis, continue 
cependant à monter. 

Ï Plusicurs propriétés suburbaines, 
divisées eu lots de ville, ont été mises 
sur le marché durant la semaine. 


t Les travaux de constructions qui se 
font actuellement dans Edmonton 
sont extraordinaires, TJln'y à pas une 
rue, surtout dans l'ouest de la ville, 
pas un coin où l'on ne voit quelques 


maisons qui s'élèvent. 


. —Restez tranquille, balbntia-t-il, ar. 
rêtez la balançoire et empêchezla table 
de tourner. 

* Nivelle prie aussitôt un grand parti. 

Êlle était brave: 
* --Petit trésor, dit-elle au hossu, c'é- 
tait pour rive, On nrétanglerait plu- 
tôt quede me faire parier contre 
toi. 

Elle foniûra son portefeuille dans sa 

oche et passa, accablant Chaverny 
d un dédiigneux regard. 

"= Atlons, allons, fit le bossu ; à boi- 
re, j'ai soif. 

“A boire, répéta le petil mar qus ; ; 
je boirais la mer! 
goive, ° 

‘ Les vorrés s émplisnt. Le bossu prit 
le sein d'une main fermé. 

—À la santé de ces dames, s'écria-t- 
il, 

= À Ja sutité de ces danués, murmu- 
ru Péssépoil à l'oreille dé Nivelle, 

* Chaverny fit un ruprêéme effort pour 
lever son verre- Le vidercome plein 
séchappa de sa main tremblante, à 
1h grande indignation de Cocardas- 
Be, 

= As pas pur, grommela-t-il ; on de-! 
Vrait mêttre en prison ceux qui per- 
dent lé vin. 

* À recorhmencer, dirent les tenants 
de Chuverny. 

" Le bossu offrit galaimment son vi- 
dercome, qu'on emplit, ‘Mais les pan- 
pières de Clixverby se piirérit à battre 
donme les ailes de ces papillons nuv' 
{ tyrs que les enfants clouent à la tupis- 


Isèrie àvec une épingle, C'est la 

{fin ft 
‘alu faiblis, Chuvernyl s'écria 
riol. ‘ 


—-Chaverny, tu chancelles, Chaver- 
ÿ: 


= “Hôuitra pour le petit homme, Vi- 


ve Ésope LL, 


Avrêtez la balan-, 


sixième rue, par exemple, a été boule- 
vardée à partir de a ruc Jasper jus- 
qu'à 4 côte; l'équipe d'hommes qui 
travaille là est maintenant occupée à 
vouper la côte afin de rendre la peute 
moins rapide, 
Ÿ Sur la rue MacDougall, on construit 
pu trottoir eu ciment, de la rue Jas- 
per jusqu'à la ligne du C. N. R. 
+ Sur la première ruc on continue le 
trottoir en ciment jusqu'à la nouvelle 
gare du chemin de fer. 

en 


: Mons. Liéué Lemarchantd est revenu 
mardi de Calgary où il était allé rece- 
voir son frère, le Rév. Pèro Lemar- 
chaud, qui arrive de France. 


nm mn 


© La police à fait une descento dans 
trois où quatre testauraufs chinois 
Jundi après midi eta fait des décou- 
vertes merveilleuses de boissons que 
mesSiour les ‘chinois se’ permettaient 
de détailler à leur bons clients, Pen- 
dant qu'elle était en frais, la police a 


aussi vidé une muisun de réputation 


douteuse, située au nord-est de la 
ville. 

N'est-ce pas que nos gardien de la 
paix devraient bien maintenant s’oceu- 
per des nombreux voleurs automati- 
ques «ui ç a en ville et faire dispa- 


raitre toutes ces “Salopes machines ” 


nee 


Ÿ La cité a retenu les services de M 
M. MeQueen & Miller, ingénieurs de 
Chieugo, TIL-E U. pour l& reconstruc- 
tion des lignes téléphoniques de la 
ville en vuc de l'introduction du sys- 
Ces 


ingénieurs sont dés expértsdanstoutee 


tèmo de téléphon® automatique, 


qui a rapportaux système de télépho- 
ne. 
La cité paiera #1200 de salaire, plus 


les dépenses de voyages. 


TEMPERANCE HOTEL. 


* Avenue Jasper-Est. 
—#+— 
Repas servis à foules heures du jour. 
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‘ Ce fat nn tumuite général, puis un 
grand silence, On avait cessé de sou- 
tenir Chayerny. Son corps se prit à 
vaciller sur son fauteuil, landis que 
ses mains amolies essayaien£L en vain 
de saisie un point d'appui. 

= On n'avait pas dil que lt maison 
avait l'air solide. Ce n'est pas de 
jeu. ' 

=Chaverny bat la campagne, 

Î-—Chaverny menace ruine, Chaver- 
ny perd plante. 

= Submergé, 
disparu, 

* Chaverny venait de glisser sous la 
table.  Un'second houxra retentit. Le 
bossu triomphant leva le verre qu'on 
venait d'emplir pouc Le vaincu etl'ava- 
la, debout sur farnabpe. Îlétait ferme 
comme un roc. La salle faillit crouler 
sous les applaudissemiénts. 

-- Qu'est-ce là ? demanda le prince de 
Gonzague, qui s'approcha, 

* Ésope [IT santa lesteinent à bas de la 
tuble, 

--Vous me l'aviez donné, monsei- 
gneur, dit-il, 

--Oi est Chav cn ? 
| zague. 

‘ Le bossu poussa da picd les jambes | 
du petit marquis’ qui passaient, 

--Le voici, répondit-il, 

Gonzague fronçu le souveil et mur- 
mari : 

--[vre-mort, C'est trop, nous avions 
besoin de lui. 

‘--Pour ies fiançailles, monseigneur * 
reparbit le bossu, qui chiffonna, ma 
foi, Son jabot en grand seignéur, et 
shltia en jetant son feutre sous lais- 
selle, ‘ 

‘= Oui, pour: les flaygailles répondit 
Gonzagne. 

+ Palsambleu, fit Esope TT d'un ton 
dégagé, un de perdu,‘ ain ‘le relrouvé, 
Tel que vous me voyez, imonseigneur, 


Chavetiny, Chavemny 


fit encore Gon- 


| 


je ne serais pas fâché de nr'ét: Lablir, eb 
je inr'offre a faire votre affaire, 

Un graud éclat de rire aceuoillit cet- 
Le proposition inaltendue, Gonzague 
regardait attentivement le bassu, qui 
s'était campé devant Ini {enant tou- 
jours son vidercome à la main, 

-Sais-bu ce qu'il faudrait faire pour 
remplacer celui qui est là ? demanda 
tout bis Gonzague en montrant Cht- 
verny. 

= Oui, répondil le bossu : 
qu'il faudrait faire. 

—Et te sens-tu du force ? 
se le prince, 

Ésope TF eut un sourire À ln fois or- 
gucilleux et cruel, ° 


je suis ce 


conne 


--Vous ne me connaissez PS, mon- 


sxigneur, dit-il ; j'ai fait inieux que 


Éla. , 
XI 
FLEURS D'ITALIE , 


On entourait de nouveau la table, 
On avait'recornencor à boire. 

—Bonne idée, dit-on à la ronde, mu- 
‘ons le bossu au.lieu de Chaver- 
ny.. 

—C'est bien plus amusant : 
fer uu roi superbe, 

Et la figure de Chaverny, 
se téveillera veuf ! 

Oriol fraternissnil avec Armable Pas- 
scpoil, sur lovdre de Mademoisel{a Ni-| 1, 
velle, qui avait pris ce débutant Cini- 
de suus su haute protection, Onf'i. 
vait phis de ridicules délicatessgafCo- 
cardasse ! un'or trinquail avec Æotjt le 
monde. il Wouvait cela tont see 
n'en était plus'fier, Ici comme Dattoit 
Gacaïdisse junior se comportait, Avec 
avee,une dignité au-dessusde tont élo- 
ge. 

Au pas pur, le 


le bossu 


tuand 


gros Oriol, nyant 
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Chaussures jaunes pour hommes. 


Soulicrs en cuir poli, ct chaussures pour Dames, 


Chemises Négligées. 


printemps et l'été. Très CILIC ct très portées. De #1.00 en montant. 


Imperméables. 


coutcent 


| 


Chaussures de “ BELL. ” 


“ négligées. 


Ü 


Derniers modèles en 


Dans ce département, vous pourrez toujours trouver 
tout ce qu'il vous faut, et tre cortain que vous 


avez des marchandises fraiches et de première qualité. 
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“ FIT RITE ” 


G " 4 . | 
[__ Tout cc que la mode capricieuse veut, 
ce que peut Phabilité ct art des tailleurs se 


trouve dans ces habits 


Deux genres, en cuir poli. 
dans tous les genres. 


Nous avons un joli lot de chemises 
? Ce qu'il faut pour le 


brun 


û ‘un, gris Où jaune ; 

De $10.00 à $20.00 : ! 
© 
ê 
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Ô 
© 
è 
- 


tout 


dut 


t Load ie RTE: 


“ FIT RITE, ” qui 


000000000000000000000010000000000000009000! 


voulu le tutoyer, fut remis sétèrement 
à sa place. | 

Le prince de Gonzague et le bossu 
étaient un peu à l'écart. Le prince con- 
sidérait toujours le petit homme avec 
attention, et semblait scvuter sa peh- 
sé secrète à travers le mAsqUE qui 
lai couvrait Je visage, 

—Monuseigneur, dit le bossu, quelles 
garanties vous faut-il 

—Je veux savoir d'abord, répondit 
Gonzague, ce que tu as deviné ? Ù 

—Je n'ai rien deviné, j'étais IA J'ai 

entendu lù parabole de la pêche, l'his- 
boire des fleurs et le panégvrique de 
l'italie. ‘ 
«Gonzague suivit de l'œil son doigt 
pointu, qui montrait la bergère où les 
mantuaux élaient encore amonce- 
lés. 

—C'est juste, murmura-t-il, 
là ; ; pourquoi cétte comédie ? . 

. Ju voulais saVoir ct je voulais ré- 
fléchir. Ce Chaveruy n'était point vo- 
tre fait, 

—C'est vrai, j'avais un faible pour 
lui. | 

- La faiblesse est toujours un tort, 
parce qu'elle fuit naître toujours un 
danger, Ce Chiverny dortimeintenänt; 
mais il s'éveillera, 

—Savoir, murnufi Gonsigue ; ; mais 
laissons-là ce Chaverny. (Que dis-tu de 
la parabole de la pêche ? 

—C'est joli, mais trop fort pour" vos 
poltzons. 

*_Jit l'histoire des fleurs ? 

—Gracicux, inais toujours trop fort 
ils ont eu peur, 

—Je ne parle pas de ces messicurs, 
dit Gonzague ; ju les connais mieux 
que Loi. è ‘ 

Savoir, intervompit à à son tour le 
bossn, ' 

Gonzague se prit à sourire en le ve- 
gardant, 


tu étais 


— Réponds pour toi-niênre, continua- 
t-il. 

—Tout ce qui vient d'Italie me plait, 
fit Ésope IT. Je n'ai junais où conter 
d'aticcdocte plus réjouissante que vel- 
le du comte Canozza à la vigne de Spo- 
lète ; mais je ne l'aurais pas dite à ces 
nicssieurs, 

Tu te crois done beaucoup plus 
fort que ces messieurs ? demanda Gon- 
zagçue. 

Ééôpe II eut ün sourire ‘sûfMisant et 
ue daigna même pas répondre. 

jh bien, demanda de loin Navail- 
les, est ce‘atrañgé, le mariage ? 

Un geste de Gonzague lui imposa le 
silence. La’ Nivelle dil : 

-{'a doit avoir gros conime soi de 
blèues, eette petite éspèce. Moi, je l'é 
pouscrais des deux maïhs, ‘ 

- Vous seriez madame Ésope IT, fit 
Orioi piqué au vif, 

Madame J'onus, ajouta Nacé, 
Vefah, fit Nivelle, qui montra du 
doigt Cocardasse junior, Piutus cest te 
roi des dieux, Vous voyez bien ce ban 
garçon ? Avec ün peu dé poudre du 
Mi ississipi, je me chargerais d'en faire 
un prince, 

Cévcardusse se vengorgen et dit à 
Passepoil, qui fut jaloux : 

---Té, a pécaire a le goût fin, Elle en 
tient pour moi, capédédiou.- | 

…Qu'as-tu de plus que Chaverny ? 
demandait èn ve moment Gonzi- 
gue. 

-‘Déf piéuédunts, ! répondit le bossu : 


s{jni déjà élé marié, 


‘Ah, Ht Gônzigue, dont le regard 
deviné plus perçant, 

É ‘sope 11 se caressit le menton et nc 
baissi point les yéux, He 

J'ai été marié, , répéta-t-il, otje suis 
veuf. 

Ah fit encore (| onzague { ! éh quoi 
celte Aonne- Lilun avantage sur Chu- 
verny ? 


VENTE A SACR CRIFI 


ÿ. bon marché. 
‘., Kous avons nn 


bits dont. MOUSE voulons. nous dé- a! 
harrasser parée que nbhs n'avons 
plus toutes les grandeurs. 


Cheviotte, Twee 


Couleurs et jol 


Voici une splendide occasion de 
vous j'ocurer un joli complet 


A 


ÿ ; 
it 


Int°de beaux ha- 


d, Serge, 
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Mountifieid & Graves 
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dr. E. Graksam, & Co. 
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Immeubles, Comptabilité, Assurance sur 
LE FEU - 


“ ROYAL CANADIAN CO-0 


Prêts de & 
pur 


BUREAUX 


L’appetit vient en... 


jeuntun simple coup d'il sur nos 
menus. Ajoutez à ecla nn bon apéri- 
nous 
savons les Faire, el vous êtus tout prét 
les inets succulents que 


if, un bon ‘cocktail, ? connne 

à ongloutir 

HOUR SOL OL, 
Naus ne négligeons rien, 


On pont se réserver une salle privée 


en té léphoñant à à 


ALBERTA CAFE 


Edmonton 


Avenue Jasper, 


Ps 


. Manuel & 


Man uel & Corriveau, 


+ À l’ouest 


+ ue nt ne UN vues ne ae ee 


La figure du bossu se, remibrunit dé. 


en baissent la voix ; très-bulle, 
Et jeune à demanda Gonzague, 
Toute jeune. Son père élait pate 
te, 
“Je comprends, L'aimais-tu 9 
La vige. Mais notre 
courte, * 


union [ut 


la figure du bossit devenis de plus |. 


eu plis some, 2 


goterent, | 
Mu femme était belle, pranonea- | 
2 
Combien de tenips duvn votre ‘“mé- 
ape inlorrogoi Gonsagne. 
a ù jour eu demi, répondit - i isope 


Voilà qui est. étrange. Explique-. 
oi, 


rat 

Le petit home qut'un ire for- 
[NEA 
Pour : i si 

Pourquoi in'expliquer, si vous me 
coiuprencz, miumunrne(-il, 

“Jo ne te comprends pas fl le prin- 
ce, 

Le bossn baissn les yeux et sembln 
hésiter, 

Après tout, dit-il, ic me suis pete 
étre trompé, Vous n'a iez peut-btre bo- 
soin que d'un Chaverny. 

Éspliquetoi, te, dis-je, vépétn im. 
béticusoment Gonzigue. 

Ar Lavous, ssliqué, l'histoire du 
conte Canovga ! ? 


Le prinee lui mit la main sur l'épuuts 
eo, 


Be lendemain do notre mar inge, 
Poursuivit Le bossu, car je lui donnui 
hü jour pour réfléchir ob s'habituerh 
lui {oturnure, File né pul pas. 

fé alors 2. 
tonsidémit attentivement, 

n bossu saisit un verre de guéridon 


Les yeux se choquèrent, feux du 
SSU eXprimèrent {out à coup une 


“auté si impl 
acable, que le prinecé 
LETONTENUTAN 1 l 


PORT TT) 


VOISINS DU BUREAU DE POSTE 


At Gonzague, qui le 


Ls6 prit à rognrdor la prineo en face, L 


pu, dit Nuvailles, 
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Corriveau 
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VOITURES et INSTRUMENTS 
AGRICOLES 


Voitures # Gray,” Automobiles, 


Har. 


nais, Traincaux et Camions pour la 


ferme, Semenses el Charrues, Char 


rues à disques, ele, 


Seuls Agents pour [a 


de Pétuble Ifuttor, Hdmonton. 


---Si jeune, si belle; Luu'eus pas pi- 


Le baseu, d'un mouvement eonvnl- 
sif, derasa lo vovre sur le suridon. 

Je veux qu'on n'aime, dit avec 
un accont le véritable férocilé ÿ tant 
pis pour e “les q qui ne peuvent pas. 

Gonstguc resti un instant silene 
cioux ; le hosgu avait, vopris Si mine 
froide ct vüillouse, . 

.uHlolh, inessieurs, s'écrin tout à 
coup ie prince, qui poussa du pin, 
Chaverny endormi, qui emporte cet, 
honnne | 

La poitrine d'Ésope Ti sesouleva, M 
fit un elort pour cacher son triom-| 
phe, : 

Navaillos, | Nogé, Choisy, tous les 
runis du petit mais, voulurent ten- 
ter un dernier efor ten sa lavenr 
lu seu OUËLOUL ; 3. ils l'appelèvent,.. . Oriol. 
qidene une carafe d'eau, au visage, 

Ces dunes eurent, Ja ch: wilé de.le pin- 
cer jusqu’ au san. Et {ous crinient, 
avdents à besogne : 

. iv cille- Lai, Chaveuny, éveille- toi : 
on Le prend ta lemme. 

ft Lu scrus obligé de restituer la 
dot, .njoutn Nivellp, <opjours occupée 
de pensées solides, 

eChaverny, Chaverty, 
Loi, 

Vains etforis. Coca: 1850 junior et 
An vote Passepoil, chargeant Le, 
en sur leurs .énaules, d'empor dr un 
dans les ténèbres extérieures, Ganzn- 
gue, Jour avail fait un signe, Quand ils 
passèrent près d'Ésope I, 
tout bus : 

Ne touchez pas un chevenx de si 
Lôte, sur votre vie, ot portez la let{re à 
SON a AreEsD, , ‘ Lo, 
Coca: nsse el Passepoil sortiront 
avec leur l'avden, 
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GOUVERNEMENT PROVINCIAL 
, , : 4 
T 


LIEUTENANT-Gouvernenr : Ton, M 

5  Bulyra 

PREMIER MINISTRE KT PRÉSIDENT : 

pu Coxsriz- Exécune : L'Hon, À, C. 

à Rutherford 

ProcureeRGEéxiRrAL ; L'Flon.C. 
Cross, a, 


W. 


SECRÉTAIRE PROVINCIAL ; L'Hon, VV. 


Th. Finlay 

PRESORIER PROVINCIAL : L'on, A 
C. Rutherford 

MINISTRE DES TRAVAUX PURLICS : 


Ton. \V. TE CGushing 


MINISTRE DE L'AGRICULTURE: L'on 
AV, Ph, Finlay 


MixisrRn ut L'INSTRUCTION Punrt- 


que L'Hon, AG Rutherford 


ts 


1 SUUSMINISTRE DES PRAVAUX-PURLI 
és. John SLOGkS, 


Sous- Srmsèns DE L'AGRICULTURE î 
“ ‘ ' ü 
George Harconrb . . 


est 


AS&I STANT-PROCUREUR-( ÉNÉRAL à 
7” Woods à 
fous trente PROVINCIAL (par 
:.intorhn) : J-T, Mutrie 7 


Sous Sreitrainn, PhoyincraL. ns 
# interhn) : Gen, Tarcourt 
Soûs-Mixistré Dx É TNERUOTION Pu- 
uuique ; D, S. MacKenzie ‘ 
SOUS-SECRÉTAIRE PROVINCIAL : 
54 W, Tunsfield Rilcy 
Aunrreur ProvixCrAL: RE, W. Burley 
RéeigrrAtRE DES MARQUES DE ; Co- 
JR: C. HMoncyman : 


H, 


MMERCE : 


ASSEMBLER LÉGISLATIVE 
CE, W. f'isher 


asser 0 ent 


ORATECTR : = 


COLLèTEs ". ‘ Dérirés 
ELECTORAUX LU , 
Athabaskn : F. Brodin 
Ban. cts GW. Fisher 
Gugiry. . W, H'Cüshing 
Éardaton ou Le J: W.-Woolf 
Édinonton 7 CG, W, Cross 
Eturgeon Le ere £ :J,1R. Boÿyle 
Gléichen- vtt Ch. Stewart 
High River 2, 7 not 
Einisfail SET ASSiinpson 
Lacombe * "UP AV. TT. Putfer 
Ledue RÉ setfora |$ 
Lethbridge . 2... DrDe.Veher 
Afacleod Fo tue MeKenzic 


Medecine Ifnt. | WT, Finlay 
Peace Rivers "7 -J Brick, 
TT Marcellus 
JR. MeLcod 
| 


Pincher Creek 


Ponoka 


se 


Red Deer | | 7. T#Moorce 
Roscbud . ee D: Hicberl 
Stony Plain , D J.:4. MePherson 


ATC, Rütherford 
ELW, MeKenny 


Strnthéona : 
SE Albert. 

Vermillon + 44 4 MeCauley 
| . À, Walker 


Wetaskiwin : TA, 8. Rosenroll 
: ares 
QITE . 


SOcIE TE DE COLONISA- 
:_ TION D’ALBERTA: 


remets + To 


Viclorin ï 


Una 
FT 


OrricrERs 
: Hiôn, J, DRollanid 
J. IT. Picard 


Vics-Présipext : J. If, Gariépy 


Pass.-ITox. 


Présipexr : 


Sroréraine : Wilfrid Garitpy 


Dinecreunrs : De P. Roy, P. Æ Les | 


sard, O. Tessier, K. X. Tailenu ct 


D. Thibrudeau 
Adresse Postale : Tiroir “ À ”, Kd- 


monton, Alberta, Canada, 


Le secrétaire repondre. volantiers à 
toute demande de rensoignemon ts sur 
L: pays, 


Nous avons dié fidèle à l'unitié 
jusqu'au boul, ajouta Oriul, 
lus, on définitive, le muviage du 
Bossu est bien plus drôle, décidi No- 
va | 

Marions ie hossu, marions le bos- 
si, ciiaient ces dumes, 

Ésope 1 sauta d'au bond sur ln 1n- 
ble, 
, Silence, fit-ou de toutes parts : vai- 
cidonns qui va pr'ongnéer un dis- 
aoure, 

-Messiurs, mesdames, dit le hossn 
ou gesticulaut comme un nvovut À la 
grand'ehanbre, je suis Lonché jns- 
qu'au fond de l'âme de- l'intérèt fat 
eux que vous duignez 1e témoigner. 
Certes, la conscionre que j'ai de mon 
peu de mérite devr uit me rendre 
mel... 

"Très bien fil Navailles ; 
comme un livre, 

. Jonus, dit Nivelle, 


il parle 


e 
votre modestie 


fait encore mieux ressortir Vos {n- 
lents, 
! , 

Bravo, Esope ll? bravo F bra- 
vo, 


Morel, imesdaanes, merci, imessienrs; | 
votre indulgence me donne du conne 
peur tâcher de n'en vendre digne, ain 
si que des bontés de l illustre prince à 
qui je devrai ma compagnie Ut 

-"Frès-bien. Bravo, 1 lsoÿe, 
plus de voix, 

Quelques gestes delumain gauche, 
demanda Navaiiles, 

Un couplet de circonsennee, eriñ In 
Despois. | ou go, 

Un pns de ment ? une gigue sur 
la nappe. 

Si lu n'es pas un ingrat, Jonas, dit 
Nocé d'un ton pénétré, déclame-nous: 
l scène d'Achille et d'Agamemmnon. 

. Messieurs, mesdames, répondit 
gravement lsape ll, ce sont à des 
vieilleries, je compte vous témoigner 


CNE s 
nn pen 


ma reconnaissance par quelque ehnae 
de mieux, je compte vous denner x 
eonédie représontation, 
Les œnvres de Jonas, 
a fait une comédie. 
--\fessiours, mesdames, je vais du 
moins la faire, ce sera un inpmmtn, 
Je prétends vous montrer comment 
Part de lu sédnetion, pins fort qne a 
nature elle-même. a 

Pour le conp, les vitres du salon 
ge incèrent, Une immense aeclunation ‘ 

’éleva, ‘ ro ‘ 

IT va nons donner une leron de ga- 
lanterie, evin-t-on : L'Art de plaire,” 
par Ssopa ll, Qit Jonas. 

[La dans sa poche la ecinture de 
Vénus, : 

--Les jeux, Îes ris, los grâves et les 
flèches du jeune Cupidon. 
. Bravo, bossu. Boss, tu est suh- ; 
perbe. . . . on 

TH salua à la ronde et acheva en sou- 
riant : : ! 

Qui on ‘n’amêne ma jcuine ü} ponse, 
et je ferai de mon mieux pour divertir 
li société, 

Je te fais engager à l'Opéra, si tu 
veux, s'écria Nivelle enthousiasmée ; 
on wanqne de queues rouges, ‘ 

--La femme du bossu, voriféraient 
cos inessienrs : servez lt fémime du 
bossu, . 

En ce moment, la porte du boudoir 
souvril, Ganzague réchunt Île silen- 
ee,  Donr Cruz on, soutenant 
Aurore ehancelanteet plus pälequ'une 
norte, M. de Peyrolles suivnil. 

1Ly eut unilong murmure d'admira- 
tion la vue d'Aurore, An premier 
abom, ces messieurs oublièrent lonte 
dette gaité folle qu'ils venaient de se 
promètlre.. Lo bussu luismême ne 
trouva point d'écho lorsqu'il dit, le 
binoele & l'œil et d'un agent cyni- 
que à: - 


Bravissiino, 


il 


T JUTN 1906 


The Edmonton 
" * Bottlihg Works.) 


© Manufacturiers 
deaux : Gazeuses, 


Lean Minnie RAD X est un excel. 
lent remède pour les Rinunatismes . 


la Constipation, ia dispopsie, les 
maladies du foie, des vog- 


ons et def vessie. : 
DOSE---Une cuilérés ihé dans un 
Ver re, d'e eue Prix de li Boutéiflé (RU 


Eu ibiemdenteg pile cpuirs 


Te. ‘Edmonton Bottling Works, 


Boite 162. Tel, 77, 
DOPTOTOOPICO DONS are) 


REAL ES "AT 


M: ©. GOUIN de Morinville, : 
le plaisir d' annoñcer à ses unis 
clur piblie généralement, qu'il 
vient donvri un furet dé 


SREAT ESTATIE ? 
et d'assurance, À Morinville, 


LL invite tous ceux qui ont des 
o terres À vendre ou à louer, à s'a- 
@) drassar À lui, 


ë Ô. GOUIN 
MORINVILLE 
2000000000 D 000 


AAA LE PUEUD 


&" 70-00-0000 00000-0-0-0-0-0-0-0 


Ji. B. Mercer 


Vins et Liaueurs 
EN GROS 


à 
18 


COTTON OES 


© 


Agent de ... 
Calgary Brewing 
& Maltins Co. 


QC TOS-CO-0 0-00 00-0-0-0-0--0-O-0-0 00-00 
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nr FEU! VIE! 


CE 


F. FRASER TIris 


EDHON TON 


Vis-a-vis le Bureau de Poste, 
Agent de 
Phenix Fire Insurance Co. 
Sun Life ns, Ca, 
; North Ainerica Ins., Co 


CNR. 


Magasin et Restaurant 
AVENUE JASPER 


Ex Facs pr L'AVENUE FRASER 


Cigares, Pipes, Fabacs, J oncle, 
Notre Cho- 
colat spécial * College 
Cri ” est délicieux 
Fruits, Huitres. 


172 


" et Bonbons. 


Tél. 


Cross Pantorium 


Hardes netloyées, pressées et 
parées 


Avenue Jasper, voisin du Bureau 
de Poste . 


-Movblen, nur femine est belle, 

Au Fond de ces cœurs plutôt engour- 
dis que perdus, un sentiment de com- 
passion s'évoilluit, Un instant,les fom- 
mes elles-mèmes eurent pitié, tant il 
y avait de douleur profonde et de dou- 
ce résignalion sir col adorble visie 
de vierge, Gonzague fronen le sourcil 
en regardant son armée.  Taranne, 
Montaubert, Albret, les mes drmnées, 


eurent honte de leur émotion et di- 
rent : 

Est-il heureux, 6e diable de bos- 
su. ° 


C'était l'avis du frère Passepoil, qui 
rendrait on comprignie ce Cocirlasse, 
son noble anti, Mnis ce premier mou 
voment'de convoitise fit place à l'éton- 
hement, quand ilrecqnnut, ainsi, que 
Üoe “rdasse, les deux jeunes ‘filles dè la 
rue du Cbantre : ln jeune ‘fille qné le 
Cascon avait vue au huas de Lagardè- 

e À Barcelone, la jeune fille que frère 
Passepoil avait vue sur bus de Lagnr- 
dère à Bruxelles. ‘ 

Ils n'étaient ni l'un ni l'autre dans 
le secret de la comédie; ce, qui allait 
se passer restait pour eux un mystè- 


passer quelque chose dl'étrange, : - Hs so | 
touchèrent le coude, Le regard qu'ils i 
éehuñgèérent voulait dire : nf Attent- 
tion 1 Ils n'avaiont pas besoin d'é-| 
prouver Jeuxs rapières pour savoir 
qu'elles ne tonnieuL point au lourrenu. 
A un eoup, d'œil que le bossu lui lança, 
Cocardasse répondit paru un Iéger signe 
de tête, . . 

-Rh done, gronnmala-t-il en s'adres- 
sant à Passepoil, le pétiou veut savoir: 
si sx lettre est remise ; nous n'avions 
pas loin à courir 

Dona Ceux cherchait des yeux Cha- 
verny. | 

--Pent-tre que le prince na chañgé 
d'avis, wiurnura-t-elle à l'oroille de :s4 
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ViscaVis là Banque de’ ‘Comiinerce 


XD OCR gr pitt à 


mn mn me dames - ane 


: Richelieu 


| 


Hotel 
BON. Poerleaÿ, Prop 
RH 
Pension : 7 1,50 04 42,00 
Pension à la semaine : $6 
& 
PRIX MODERES. 


og $ 
2% è 


mea rc erasns 


SHIP EXPRESS, ” 


PART D'EMONTON TOUS LES JOURS 


ARRIVE A WINNIPEG 
LAISSE . u 
ARRIVERA À PORT ARTHUR 


Le 


Au sujet des Vacances 


Le Canadian Xorther n fty.,oflre des passages à 
PRIX RÉDUTTS pour leur train À saande vitesse STEAM: 


û où . 


entre Winnipeg et Perl Astier: 


æ 


ZA 1945k 
2 = = À 120k. 
ee À 1600, 
. 4 À  8,30k 


Raccordements avec toutes les lignes de chemins de 
É fer et de vaisseaux pour l'Est et les Etats Unis. 


VOITURE: 


BOHATONS ET DORTOURS, 


LA ÉBME VOITURE-DORTORR 
D'EDMONTUN A PORT ARPHUR, , 


Avaut de décider aùvous irez pendant vos 


vacances, consultez 
Wm E. Duinn, 
Agent des billets 
1043 Ave Jäsper 
- EDMONTON. 


Téléphone 525 


LS 
\ 


CCOCODSOC OO CO TOCE 10,010,60,06,0/0,00,0/0,00/0,0,0,00101" 4 
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Matelas 


O 


1 
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Couchettes en Fer 


PEER 


L'Encadrage et la Bourrurs ure recevront uné une > pfompte attention, 


McINTOSH & CAMPBELL 


Les hommes de l’Ameublement 


Élastiques 


l Nous venons de recévoir la 
sharge de denx chars de ces 
Ÿ Maréhandises : bb nous pou- 
vons vous vendre uu heu 
jât, avec ressort ut matelas, 
pot: 


| &S. 5O 
Cimeliottes pour 


$4.0CO. 


I en moniiatnit, 


DOTOOVDTOOHO 


® 
Ô * TELEPHONE 118 o 
®, 
6000060000,0000,0 0000000 0109600000000 09010000 0 HO 
compagne. Je ne vois pas M, le mar- Ab! fitke bossu désappointé: c'est 
quis. donc uit iuensonge ? Tant pis ! j'aurais 


Aurore nerelova point ses paupières 
Où la vil senlement secouer 


baissées, 
la têle avec tristesse. Evidemment, el- 
le n’espérait point de merci Quand 
Gonzague se tourna vers elle, 
Cruz lu prit par In mainet ln fit avan. 
cer. Ce Gonzague était très- “pâle, bien 
qu'il affecté de suurir 1e, 
ten: ait, à Ses côtés, faisant ce’ qu il pent- 
vait peur prendre une pase galante, et 
toftillant son jabhot d'un air vainqueur, 
LES v qux de dona Cruz rencontrérent 
les. siens, Elle voulut iwettre une iutor- 
ragnti ou dans son regard: le bass de- 
Diet apassible, 

“Mn chère enfant, dit Günéigue, 
dont {à voit parut tous lérérement 
allérée, mademoiselle de Nevers ‘vous 
a- elle dit cé que. nous attendons de 
vous ? 

Auroëe répéidit* &ins”"1üléver 
venx, nrais da dête, hauts, et ao voix 

+ 

0 Fest moi qui suis mädemoiselle de 

Nèvers, 


mêine de‘ta Sir püise générilo. 

Fais: unbleu, s'écrin-Lit on domi-F 
nan aussitôt son trouble, 
est de bonne iitison. 

=-Sa femme répéta “dona Chr z. 

On chuchottait d'uu bout à l'autre 
du,salon. Les femmes n” avaient point 
pour cette nouvelle venue. l'animal. 
version jlouse qu'efles témoignnient 
naguère à sa gituñits,, Sur cotte tôte 
enndide el charmante dans sa fierté, 
lo Ron de Nevers leur semblait à + 
plate. 

SOUAAUE 30 Louxna, vers dons Ceux 
etiui dit avec colère : 

st. ce vous qui avez mis ee nien- 
suilpe & uns l'esprit de cette pauvre en- 
faut. LE 


l'avait un lroid, 
dons 


Ge bag se 


aimé à im'allior avec Ja maison de Ne- 
vers. ° 

‘Quelques rires éclatèrent.; mais il y 
Pey ralles e {ait sombre 
comme un bedoyn en deuil. : s 

Ce n'est pas tit, “réplique dona 
Cruz, yue le courronx du Re elfeny- 
ait peu ; mais sil lait ve À Fe aie 

Gonzague haussa les nes avec 
dédain. 


los!” 


ù ‘en est presque tn majorité, 
Le bossu brest si violement, que: 
re ; mis ils savaient . pi ül alluit se son émotion: l'utiremarquée, au milieu: 


mi ferme, 
Fo es à 


‘ —0ù est M.le marquis de Cv: ? 
reprit la gilanitn, ot que sigoifient, Jes 
paroles de de cet homine ? 

Elle monténit le _bossü, qui fais nil 
byune ‘eantènnnce au milieu qu groupe 
des courtisans. 

—Mademoisèlle de Koÿe etes é jondit 
Gonrnge, vetre rôle en ‘tous, ceci. est 
fini. Si Vous êtes en humèur. de: déser- 
Lei vos droits, je suis ‘1à, k a mé ei ! 
pour les saûvegarder, Je Suis Voite tu- 
tevr ; ceux qui nous entourent appar: 
Liennent tous au tribunal .de famille 
ai s'est rassemblé hier en mon hôLel ; 
Si j'ensse. 
deuunté l'avis général, pout-êtro me sc- 
vuis- jé moñtré, moins ‘eléniont ‘ envers 
aie imposlure hardié, efrontéc ; mais 
jai juge” Füivant la bonté de mon, 
coeur. èt es tranquilles hi ibitudes dé 
ma vie, “Je n'ai point voulu donner uue 
portée Évagitjuie à à dés ‘choses qui sont 
du domaine dé ka comélie. : 

Hsamêts, Dont Crus ne compre- 
nait point ; ces paroles étaient pôur 
elle de vains sons, Peut-êtro Aurore 
domprennit-clle niienx, car un sourire" 
tvisté ebamer vint aütour de ses lé. 


vres, Gonzague promena soh, regard 
st l'assemblée, Tous lés yeux étaient 
biissés, saul ceux des fermes, qui té 
coutaient curieusement,’ ob ceux du 
bossn, qui semblait atténire ln fin de 
cette homnélie, 


T'es 


tou 


(A continner). 
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THE CANADIAN BANK OF COMMERCE 


Etablie en 1867 par un acte du Parlement. 


| Bureau Principal, - - - - - Toronto, Ont, 
HON GEO. A. COX, Président. B, E, WALKER, Gérant Général 


CAPITAL ET RÉSERVE, - - - - - + -  $11,500,000 
DÉPOTS, + + - - + ee ee ee - 72000, 000 
RESOURCES, - + + - - - - + + - -  95,000,000 


Cette banque à des succursales dans tous les centres importants du 
Cauada et des Agents dans tout l'univers, 
- Transaction d aaires de Banque, 

DÉPARTEMENT D'ÉPARGNES, dépôls reçus de $1.09 en montant ct in- 
rs alloué aux taux courants, 
‘Succursale d'Edmonton, = a a 


, + « e. 
Qui fait la pluie ? 
On dit que la pluie de ces jours derniers a en pour cause un 
fait bizarre, IE parait que M. R. Flatfield, des Odouces, erain- 
gnant une sécheresse, à adressé une harangue mordante aux 
pommes de terre de cette province. Ces pommes de terre ont 
été extrèment touchées,elles ont ouvert les Yeux au danger,elles 
ont pleuré, de 14, la pluie. 
Si la mort v ient vous surprendre, faites en sorte quil reste 
quelqu’ argent pour vos enfants, licrivez-mai an venez me vair 


pour votre assurance. 
J. ALMON VALIQUETTE 
Coïn des rues Jasper et MacDougail, 


Inspecteur pour la province d'Alberta de la Crown Life Insurance Co. 
ARGENT A PRETER — — RÉAL ESTATE., 


T. M. TURNBULL, Gérant 


| 
Rite rnois dans l'Est. 


H vepartira” ces 


: NOTES LOGALES ;  jjoursei pour Dawson, Yukon, où la 
4, |finne à un bureau, 
ES D D Dr re D De Du ee D Der er D Des M Ve 3 | ce 


La sociéte Horn & Osborne, est À! Les messieurs P.R.A. ct H. Belanger 


reus Y 

€ Re Ce nou ou mine de charbon jet Cormack, sont partis samedi pour le 
Ê at - 

au Rat Creck. On a atteint une pro-|},, gt Anne. 


fondeur de cent et quelques pieds jus- , 
qu'à présent. La couche-de charbon 
qu'on veut atteindre se trouve à 200 
rieds. 

Cette nouvelle mine n’est qu'à une 
centaine de pieds du chemin de fer, ce 
qui lui donnera de grands avantages. 


Mons E. Duplessis, marchand à 
Ranfurley, Alta. était à Edmonton il 
y à quelques jours. 


Mons, $. Larue, do la maison Larune 
& Picard, est de retour d'un voyage à 


mnt , Le. , 
travers les Etats-Unis et les provinces 
Mons. Noel du burean  Nocl, [de l'Est. Madame Lurne, qui laccom- 


Noël, & Cormack, est revenu vendredi | pagnaïit, est restée à Montréal où elle 


dernier d’un voyage d'une couple de passera une couple de mois. 


; EE DD MINE EN EN ERERSEEEE tete ptit 

* À 

* The Traders Bank of Canada.  * 
. _ Capital payé, Réserves et actif, dépas- 

sent $31,660,000 os 

3 


Suceursales, Agonts, et Correspondants dans les principaux 
centres, 

Argent transférni 
pays. 

Les résidents temporaires peuvent déposer leur argent chez nous; 

service grabuit, . 

Attention spéciale apportée aux comptes de nos dépositaires 
qui sont en dehors de la ville: - 

Intérêt alloué sur les dépôts de $1.. en montant, On peut reti- 
rer san argent sans avis, 

Transaction d'affaires de li anque, 

Ouverte le Samedi soir de 7 à houres.- 


par télégraphe, traite vu bon dans tous les 


Succursale d'Edmonton. 


TE. $. Jakson, 


GÉRANT, 


iii ionpqueieninieintetitetel 


| CHAS. CAMPBELL. 


Boulanger et Confiserur. 


Epiceries et Fruits de Choix. 


+ - 


RUE JASPER 


À l'ancien poste de la libraire Douglass. EDMONTON 


Four leading features of a piano are the touch, 
tone, volume and finish. In these the 


HEINTZMAN & CO. 
PIANO 


(MADE BY YE OLDE FIRME OF HEINTZMAN & CO.) 


excells all others, This piano is the creation of a 
house whose ideals of artizanship for more than 
fifty years have ever been the highest. 


À piano out of îhe ordinary. A piano that häs 
reached a pitch of excellence away from the others. 


SEULS AGENTS 


DOUGLAS Co. Ltd. 


EDMONTON et STRATHCONA. 


LE COURRI 


DC 


dt slutetetepetetetatetefeteteetufeeteteeqarsasts jee 
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: LA BANQUE MOLSON. 
: INCORPORÉE EN 1855 
# Bureau principal : Montréal. 


Capital et 
L’actif _ _ 
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LH Succursiles dans tout le Dominion et principalement dans la province 
+ de Québec, 

.! ee + eu 
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Révillon 
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W.Swaistand 
GÉRANT, 


G. 
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Mons. A. Loiseau, représentant à 
Athabaska Landing de la Maison Hé- 
bert & Perron, de St. Albert, était à 
Edmonton ces jours derniers, 


es 


Mons. Jos. Chenier, à transporté sa 
demeure sur la sixième rue ouest, No. 
633, 

Messieurs Emile et Esnest Paradis 
venant de Iolyoke, Mass E. U. sont 
deux nouveaux arrivésici, Tls logent 
au Richelieu. 


_ 


Le révérend Père Simonin, de la 
mission de St. Paul de Metis, est en 
cé moinent à Edmonton et se retire à 


la mission. 


Mons, Theo. Révillon, l'actif gérant 
de la maison Révitlon Frères, est de 
retour d'un voyage d'une couple de 


mois en Europe et à New Vork. 


M. Thos. Rourke, de la suceursale 
dééNew York de Révillon Frères, est 
récemment arrivé à Edmonton où il 
remplacera M, Shart, qui après étre 
revenn de New Vork où il est allé 
dans Fintérét de la maison, partira 
pour le nor. 

Monsienr et Madame Rourke ont 
établi leur demeure sur li septitmerur 


ouest, 


rue 


A Strathcana a été célébré, lundi, 
le mariage de M. H. Dunn de Ranfur- 


ley, et de Mademoiselle Emma Tavi- LE 


yne de Stathcona. Les nouveaux époux 
sont partis le môme jour pour un voy- 
age dans l'Est, par le C. N.R. 

Nos meilleurs souhaits, 


pnemes——s 


Le feu s'est déclaré mardi matin 
dans la maison de M. J. Cormack et 
avant que nos pompiers fassent ren- 
dus sur les livux, causa des dommages 


pour uno couple de cent piastres. 


Edmonton Commission 
Co. 


GRAINS, STOCKS ei PROVISIONS 
Achetés et vendus Sur marge 
——- 

Service télégraphique spécial 

BUREAU : 
EDIFICE NORWOOD 
RUE JASPER 


TELEPHONE 478 


Avis au Public 


Grâce an bienv cïllant 6e HeOUrAge- 
ment reçu jus à présent, il nra f: allu 
démén: get DE boutique sur Ja trois- 
iètne rue, en arrière des mitgugins de 
la Baie d' Iiudson, où j'ai plus d'espace 
et plus de facilités pour satisfaire en- 
tièrement ma € lientètu. 

Je continuerai, en outre des travaux 
dela forge, à ivoc euper de menuiserie 
et peintre ; ; d'emploie maintenant des 
ouvriers expérimentés dans ces lines, 

Mesprix sont toujours très raison- 
nubles, 


L. MUSSELMAN, Forgeron, 
EDMONTON. 


GEO. H. GRAYDON, 


Pharmacien. 


——— 
Prescriptions, Médecines Brevétes,ete. 
Brosses, arlicles de toilettes ; 
Kaduxs et Cameras, Plaques Pho- 
tographiques, ete, ete. 


‘Jasper Ave, Bloc Sandison., 


GEO. H. GRAYDON. 


6serve = $ 


, Pransaction d'affaires générales de banque. 


Argent remis dans tous les parties du monde au plus bas tarif, 


Département d’'Epargnes 


Entérét, au plus hauts tanx courants 


Succursale d'Edmonton, vis-à-vis 


a ——#—— 


A Vendre, — 


ER DE L'OUEST, JEUDI, 


ï" Patte | 


(5,000,000. 
= 30,000,000. 


alloué à partir de la date du dépôt, 
Frères. 


J. O Lefrançois 
-PAYEUR 


Li 
etiquette pete tetetepeetepetetee 


Petites Annonces 


AVIS—Mr A. Riopel, de Morin- 
ville, désire infoumer lepuble qu'ilse 
chargerx de faire des ventes à l'en- 
can. Conditions faciles. Satisfaction 
garantie. S'adresser 

A. Riopel, MorinviHe 

EE etat À 

PRESSE A FOIN. M. E. Loisrau de 
Morinville est possesseur d’une 
presse à foin et désire informer les 
eultivateurs des cuvirons qu'il se 
‘chargera de presser leur foin à des 
prix raisonnables. 

OR RE ETS ER SRE SERRE SERRE DRASS RENE 

ACCORDEUR DE PIANOS. NM, G 


GC. Jones, de la maison Astley-Jones 
Piano & Organ Co., accorde les pianos 
denos musiciens depuis sept où huit 
ans. Avez-vous besoin de faire aceor- 

der le vôtre ? 


Boulanger, Monsieur Joseph Roy, 
de Morinville, désire informer le pu- 
hlie de cet endroil que son installa. 
tion est à pou près terminée et qu ‘il 
sera prét dans quelques jours à rem- 
plie toutes les comnandesqu'on von: 
deu bien Jui donner, en fait dé patis- 
series @L confiseries, 


re mare 

Servante demandée — Pour mai- 
en ct : 

son privée :° bons gages, S'adres- 


ser au jonrnal. 
; 
SL 
y ee 


Forger on “demandé —  Pou 
le village de Beaumont, Alta. Fon 
poste, S'adresser au Courrier de 
l'Ouest — Édimonton, ANS. 

AREA NT RER AA ACTES SC FEN MON CE D SECTE RENTC2S 

Uu engin de LE 

chevaux-vapeur-maraue Sayer-Mas 

sev. 

Un séparateur # Pearless,” 

Un broyenr # Crocher, 

Une scie ruban ét une scie rond 

de même que tons les aserssoires al 

lant avec ces machinerios, 

Conditions et autres informations 

s'adresser à Louis Labhé, Rivitre 

qui Barre, Alta. 


» 


15607 


Richelieu Livery Stable 


PENSION, VENTE ET 
LOCATION de CITEVAUX 


am] 
Remise pour chevaux ct voitures 
ref 
OUVERT JOUR ET NUIT 
Se 
J. LESSARD et M. DARRIGAN 
Propriétaires 
TELEPHONE 306 


LAROSE & BELL 


Commercants de Chevaux. 
Out toujouvsen vente plusieurs bons 
Chevaux, 


Une visite est so!licitée. 


The Canada Life 
Department ” 
Argent à prêter 


Sur fermes en exploitation aux taux 
d'intérêt courants, 


Investment 


Iypothèques et débentures d'écoles 
achetées. 


W. S. ROBERTSON 


Bureau du Shérif EDMONTON 


Lisez 
L'Album Universel 


Journal des Familles 


5 centins 


7 JUIN 1906 


Meubles, Meubles, 


Nous venons de recevoir un loë 


de Couchettes en fer, derniers 
modèles. Tous les prix, 


Notre assortiment de Meubles de 
ménage cest le plus complet de ln 
ville, 


Venez nous voir en passant, 


Blowey-Henry 


Co. 


AVE. JASPER EDMONTON 


“ THE CASH JEWELER ” 


a 


KENNETH C, PICKEL 


Horloger, Bijoutier 


AVEZ-VOUS 


nne montre où quelqw'artiele de hijoun 
teric à faire réparer ? Dans ce cas jt 
me chargerai avec plaisir de ce travail 
Je suis le seul bijuutier, à Edmonton, 
qui parle français et je voudrais vous 
connaitre. 


AVENUE JASPER. 


Vis-A-vis la nouvelle bâtisse de la 
Banque des Marchands, 


JONES & MIFCIIELL 


ENCANTEURS 


se chargent de ventes à l'encan à 
la ville on à la campagne. 


SPECIALITE—Ventes de fermes : 


Conditions sur demande. 
—+— 

Des chevaux, vaches, instruments 
aratoires, ete, seront vendus sur la 
place du marché, tous les mercredis à 

3 heures p. m 
—+— 


Les samedis à 7.30 p. m. encan de 


meubles aux salles d’'encan, voisines de 
l'hôtel St-Elmo, Ave. Fraser 


BERNARD LOUGHRAN 


encanteur, se chargera de fais 
des ventes a l'encan, à la ville où à ls 
campagne, 1 fera des ventes tous 
les samedis eb vendredis, à 3 hrs pm. 
sur Ja place du marché, à Edinonton 

Je me chargerai de vendre des ani. 
ustux # seulement 3 pour cent de con: 
mission, 

Bureaux — International Lance 

Ce. & Dorninian Dining Hall, 
Queen's Avenue : 


BERNARD LOUGHRAN 


CAES RE SÉPARER EE TT EE EN CIC SRE PONETRNRUEECIRNERE 
THE MONTREAL PHOTO-ENGRA: 


VING COMPANY 
—+— 


Atelier Ce titre, acheté de 
Phon. À, Berthiaume, 

de est la  propriéte di 
Photo-gra- #VAlbum Univoisel. 
Cet atelier est ins 

vure tallé dans le même lo 


cal que “FAlbum Universel ” au No 
51, rue Slc-Catherine Oucst, coin de 
Ba rue St-Urhain. Toutes sortes de 
travaux de photo-gravure eb de gravu- 
re entrepris et garantis pour l'été une 
et le fini. 

Demi-tons et des- 
sins en ligne sous le 


Le Déparle- 


plus court avis, ment de 
Nous avons à notre 
emploi un excellent Photo-éra- 


artiste, spécialiste ve- 
nu de Paris, qui con- 
prend parfaitement 
les procédés des cou- 
leurs de toutes sortes : trois couleurs, 
procédé # Day,” grain, etc. 

Spécialité : Catnlogue qui exige le 
meilleur goft cb la plas grande atten- 
tion. Veuillez écrire et demander nos 
prix. 


—+— 

THE MONTREAL PHOTO-ENGRA- 

VING COMPANY 

51, rur Ste-Catherine Quest, coin St-Urbain 
FIONTREAL 

E. MACKAY, Propriétaire 

Le CounneEn pe L'Ovxsr, 
Edmonton, All: 
Agent. 


de ‘ l'Album 
Universel ” 


nan 


na armee 

Le Capital et surplus 
dépassent cinq 

millions de dollars 


ARGENT 
à PRETER 


RER GRAS 


CREDIT FONCIER F. C. 


Société étabie en 1881 
Argent à prêter sur Lerres en cullure, propriétés de ville, Prêts : tx 
[a or porations municipales et scolaires, Achat de débentures et de 
créances hypothéenires. Taux d'intérêt bas, conditions de rem 
boursement avantagenses, expédition rapide des affaires, 


De BLOIS THIBAUDEAU, Agent 
JASPER AVE, En face des Magasins de la Baie d'Hudson EDMONTON 


L'Actiif dépasse 
quatorze millions de 
dollars 


na anna name res 


L. V. LAPORTE, 


Tailleur pour Daines et Messieurs, 


a maintenant ouvert son 
magasin, situé sur la deuxiè- 


me rue en face du patinoir, 


Modes et | Jackson Bros, 


Bijoutiers 
C hapeaux Successours de E. Raÿmer 
Parisian Millinery Store |Montres, Horloges, Bijouteries, 
Lunettes, Verrerie, 


rue Jasper, , . 
Réparation de Montre,etc. 
Lnspanemmencer 


JACKSON BROS. 


en face du magasin Gariépy & 
Lessard. 


dretotepequputfeteeutntefepepetequtftitetqufutepepeqetes bttatatt pu 
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 . 
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Ê] 
: Grande Vente au magasin de : 
:  LARUE & PICARD : 
$ 0000000000000000000000 CO0000000000000 
Ë ? 
+ MM. LARUE & PICARD désirent informer ï 
+ le publie qu'ils ont décidé de vendre tout leur TL 
ï stock de MARCILANDISES SÉCITES, MEI- f 


CERTES, CHAUSSURES, Elec. à 10 pour 
cent au dessous du prix coftant, et les EPICHE- 
RIES au prix coûtant. 


La Vente commencera le 2 Avril * 


AT EE 
Eee 
aa 


Lee eee à Of der We ir Ver Leg ver ter Un reg NS vf ter 
0 
Lee 


+ . . . 
. eb continuera jusqu'à ce que le out soit écoulé, co 
À Pendant la vente, le’ maynsin nvrirn À 8.30 ss 
: am. tous les matins et fermera à 6 pan, précises. * 
. Cotte vente serx une fameuse opportunité pour . 
x le publie, qui pourra acheter ee dont il a besoin + 
He à des prix cxbraordinairement bas, fl n’y a ja- T 
Ÿ mais eu À fidhuonton de vente à sacrifice comme ns 
ke scru celle de LARUE & PICARD, commen- { 
L gant le 2 avril, + 
+ Aucune marchandise ne sera envoyée f en ap- k 
{ probation ” durant la vente. po 
- 4 
x Venez de bonne heure et failes votre choix. LA 
à À 
n 0000000000000000000000 000000000000000 na 


LARUE & PICARD 


Magasin de la Feuille d'Erable 


Edmonton 


Conte er: 


selon saieise lentes eslesenisssnvere 


Éasc bar er der: 
a 
rites 


Avenue Jasper, 


AA 
0 
Î É 
: .. + 
LS 2 POP OS DS PS PS DES ES PES PES 2 (ES OS PS ESS QE esferisoferteote tutatetetetutetetatetepepoteetes 
tree 
CNRS DEN EEE DAXD DOC CRLCTREX 


AU PUBL C! 


Mar chandises 
Printemps. 


Nous venons de recevoir uno énorme 
consignation de  CHAUSS URES. 
Tous les genres, tous les prix et pour 
tout le mondr, 

Nos CITAPEAUX de printemps vien- 
nent aussi d'arriver, Venez voir: les 
genres NOUVOUX, 

Enfin, un loë de NOUVEAUTÉ 
pour le commerce du prit.temps ET OF 
FES À ROBES, TWHKEDS, Etc, 
Notre magasin d'Epiceries esb sans 
contredit 1e plus “np to due” de lu 
ville, et nos prix sont les plus bas. 


Gariepy & Lessard 


Edmonton, À Alta. 
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